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1. INTRODUCTICO
 

1.1 Objectif
 

L'objectif de l'enqu~te 6tait de rassembler des donn6es de base
 

et des renseignements concernant la situation de l1'euploi et du
 

chomage en Mauritanie afin d'6clairer quelques questions fondamentales
 

dans le domaine de l'emploi.
 

A 1'6poque de l'enqu~te (septembre 1979 - janvier 1980), il n'existait
 

pas de donn6es ad4quates permettant au Gouvernement de prendre des
 

decisions inform~es concernant l'emploi. Depuis cette 6 poque, des
 

analyses des r~sultats du recensement de la population de 1977 ont 6t6
 

faites; elles constituent un cadre g6n6ral dans lequel nous avons pu
 

inclure des renseignements plus pr6cis provenant de n~tre enqugte.
 

Ii ne faut n6anmoins pas perdre de vue que trois ann6es s6parent la, 

collecte de ces deux sources. Quelques _us-des diff6noes I 

peuvent, s'expliquent par les changements qui se sont produits durant
 

cette p~riode.
 

D'autres rapports du RAMS 6tudient les caracttristiques de l'emploi
 

et des travaiileurs dans des seeteurs sp4cifiques de l'6conomie :
 

le secteur moderne, le secteur priv6 et les socidt4s d'6tat; le gou­

vernement, le secteur informel ounOn-st=ftLure et le secteur rural 

traditionnel.
 

Ce suppl@tnent contient les r6sultats d'une enquite de mdnages dans
 

.esquels on a recens6 les membres ayant un emploi, les membres ch~meurs,
 
les m6nag&res, les 61&ves et les enfants. Ces enqu~tes ont 6t6 choisies
 

au hasard sans tenir compte de leur statut professionnel ou du
 

secteur 6conomique.
 

1.2. Mithodologie
 

Au d6but, nous avions 1'intention de mener l'enquete A l'6chelle
 

nationale; mais les contraintes de temps et de ressources ont limit6
 

son enverqure. La population nomade, une partie importante de la main­
d'oeuvre nationale, n'y figure pas.
 

ooe / . . 
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Des questionnaires ont 6t6 distribu4s dans de petits villages,
 

mais le nombre de questionnaires 6tait trop restreint pour que l'enqugte
 

du milieu rural ait une validit6 statistique. En revanche, les r4sultats
 

s'accordent avec ceux de l'enqugte du RAMS sur les qualifications
 

professionnelles rurales (1). L'%conomie des zones urbaines est sans
 

doute plus complexe que celle des zones rurales, mais la taille de
 

l'6ohantillon urbain inspire plus de confiance en ce qui concerne la
 

fiabilit6 des chiffres. Tous les centres urbains importants ont 6t6
 

enqu~t6s :.Nouakchott, Nouadhibou, Atar, Zouerate, Akjoujt, Rosso et
 

Ka6di (Kiffa et S6libaby n'ont pas 6t6 enqu~t6s). A Nouakchott, tous les
 

arrondissements sont compris, aussi bien que les diff6rentes zones
 

socio-6conomiques de la ville, y compris le centre, les quartiers r6si­

dentiels et les bidonvilles, ou "kebas". Dans chaque ville enquet6e, les
 

familles qu estionn6es ont. 6t6 choisies au hasard, mais puisque les
 

t-illes des 6chantillons sont variables, les comparaisons entre des villes
 

ou des r6gions ne sont pas toujours exactes (2).
 

(1) Voir chap.3 du Rapport sur l'Education non-formelle.
 
(2) Voir Annexe 1, p. 80
 



1.3. Le questionnaire 

Le 	questionnaire comprend 6 parties 

1) La premiere page dentifie la famille par localisation, et
 
tous les membres de la famille par activit6 principale et
 
secondaire;
 

2) 	Une feuille pour chaque membre de famille qui travaille;
 

3) 	Une feuille pour onaque membre de famille qui cheme;
 

4) 	Une feuille pour la m6nag&re;
 

5) 	 Une feuille pour chaque membre de famille scolaris6; 

6) 	 Une feuille qui precise la part du revenu fami]ial apport6 par 
chaque membre de famille. 

Une copie de ce questionnaire est incluse dans l'annexe 2.
 

Les questions (elles se passent d'explication). permettaient
 

de 	prendre des donnes et des renseignements concernant
 

a) La r6partition des membres de la famille par statut profession­
nel (ayant un emploi ou ch~meur),
 

b) Pour ceux qui avaient un emploi : la nature de leurs activit6s 
et les d6tails concernant la fagon dont ils ont commenc6 i 
travailler les probl6mes rencontr6s, le type de travail, la 
dur4e du travail et l'emploi secondaire s'il y en a un; 

c) 	 Pour les ch~meurs : la raison pour laquelle ils ne travaillent 
pas, le genre de travail qu'ils sont capables d'exerr er, et 
leurs aspirations; 

d) 	Pour les m6nag~res : l'emploi secondaire, les qualifications
 
et 	 les aspirations, 

e) Pour les 6l&ves et les trois autres !Sroupes sauf les enfants
 
niveau d'instruction publique et religieuse,
 

f) Pour tous les groupes d'adultes : la liste des postes occup6s,

les raisons, les m6thodes pour changer de professions.
 

C * ./o * o 
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g) Pour tous les membres de famille : la somme et la nature, et les
 
sources des revenus obtenus(en esp~ces ou en nature).
 

Au d~but, il semblait que si on obtenait des renseignements suffisam­

ment pr6cis; et d6taill6s, les donn6es ainsi produiter pourraient servir
 

de base A la cr6ation de programmes et de plans gouvernementaux pour
 

faire face aux s6rieux probl~mes d'emploi dont souffre la nation. A la
 

fin, les donn6es obtenues n'ont pas satisfait tous nos espoirs, mais
 

elles 6taient jug6es suffisantes pour cr6er une base pour la planifi­

cation de l'emploio
 

La section suivante pr6sente des analyses de ces donn6es. La derni~re
 

section pr6sente quelques conclusions.
 

2. Donn6es de l'Enquete et t6sultats
 

2.1. Statut Professionnel
 

ious avons enquet6 4.768 personnes qui ont 6t6 individuellement
 

class6es selon leur statut professionnel, 803 personnes du total 6taient
 

employ6es A 1'6poque de l'enquete; les autres 3.965 ne travail)aient pas; 

Toutes les personnes qui ne travaillent pas sont consid~r6es comme
 

"population d6oendante", c'est-A-dire qu'elles doivent etre entretenuesi
 

par ceux qui travaillent.
 

Le rapport entre personnes d~pendantes et celles qui ont des emplois
 

se situe juste au-dessus de 5 : 1. Autrement dit, en moyenne, chacune
 

de ces 803 personnes employ6es doit entretenir en plus d'elle-meme,
 

5 autres membres de la population d6pendante. La distribution relative
 

de la population par statub d'activit6 est indiqu6e dans la fig.l.
 

La r6partition de la population entre personnes employ6es et population
 

d6pendante est pr6sent6e dans la fig.2.
 

./ 0/ 0 
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Les 83% de la population enqu~t6e qui ne travaille pas sont ensuite
 
divis6s en 4 cat6gories : les ch8meurs, les m6nag~res, les 4 16ves 
et
 
les enfants. On a compt6 un total de 1.466 
enfants et 1.120 6lves. Ces
 
2.586 jeunes repr
6sentent plus de la moiti6 (54 o) de la population
 

enquet6e. Bien qu'ils repr6sentent A long terme, un potentiel conside­
rable pour la nation, ils sont au court terme, 
une charge importante pour
 

ceux qui les entretiennent.
 

On inclut aussi les m6nag6res qui nont pas 
d'emploi r6mun6r6 comme
 
activit6 principale. Quelques 762 m6nag~res, qui constituent 16% du
 
total de la population enquet6e, y figurent sans 
compter les ouvri~res
 
qui sont en m~me 
temps des m6nag6res et les m6nag~res qui ont un emploi
 
remun~r6 comme activit6 secondaire (voir tableau 1.), le nombre et le
 
pourcentage des mnnagres est l6 g6rement infArieur au nombre et 
au pour­

centage des travailleurs.
 

* *0 i* * 
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La derni~re cat6gorie de ceux qui ne travaillent pas est celle des
 

chomeurs. Ils s'identifient eux-memes comme 6tant sans travail mais
 

d6sirant travailler. Contrairement h la d6finition utilis6e dans
 

d'autres pays, en Nauritanie on n'exclut pas les individus d6sirant
 

trvailler mais qui ne font r6ellement aucun effort pour trouver un
 

emploi. Cette classification ne tient pas compte du probl~me des "travail­

leurs d6courags", clest-i-dire ceux qui veulent un emploi, mais puis­

qu'il n'y a apparemment pas d'espoir d'en trouver, ils abandonnent leurs
 

recherches.
 

Un total de 652 personnes, soit 130 de la population totale, a
 

indiqu6 quIplle taient au ch8mage. (En fait, la plupart des chomeurs
 

(534 ou 82 b) cherchaient activement du travail; mais 118 n'en cherchaient
 

pas).
 

I1 est surprennant que les 652 chomeurs repr6sentent 45% des 1.455
 

personnes dans les forces de travail (1). C'est un taux de ch~mage
 

6
beaucoup plus 6lev6 que celui sugg~r par le R.censement de la Popula­

tion S6dentaire de 1977. Les explications pour cette diff6rence peuivent
 

etre trouv6es dans la.possibilit6 que durant ces trois derni&res ann6es
 

le chomage apparent s'est s6rieusement aggrav6.
 

Une autre possibilit6 est que le recensement a pu englober les person­

nes employ6es ayant une profession mais qui ne travaillaient pas A
 

l16poque oa le recensement a 6t6 effectu6.
 

uoi qu'en soit la cause, 6tant donn6 le caract~re repr6sentatif de
 

ce raIpport, on doit conclure que le ch6mage demeure un probl6me national
 

critique.
 

@ 0/9. . 

(1) Comme cela a 6t6 indiqu6, 13% de la population totale est ch~meur;
 
toutefois, le taux de ch8mage repr6sente le pourcentage des forces
 

de travail qui n'est pas employ6 .
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Les 803 employ6s ont 6t6 class6s 6galement par statut : les ind6­

pendants, les travailleurs familiaux, les salari6s et les domestiques
 

salari6s. Nous avons compt6 276 travailleurs (34% du total des travail­

leurs qui travaillaient A leur compte et 477 (60;.) qui travaillaient
 

pour leur famille. Plus de 94% du total des personnes ayant un emploi
 

travaillent pour eux-memes ou pour leur famille ; seulement 6% (50 travail­

leurs) avaient un salaire qui ne provenait pas d'un membre de la famille.
 

De ces personnes, la moiti6, soit 28 travailleurs, 6taient des salari~s
 

travaillant pour une entreprise et le reste soit, 22 travailleurs
 
6 taient des domestiques salaries pay6s par des familles (1).
 

Ceci n'est pas un ph6nom~ne uniquement rural; le pourcentage des
 

ind6pendants et des travailleurs familiaux dans les 
zones urbaines est
 

6galement de 94% (figure 3).
 

Nalgr4 l'importance apparente d'emploi dans les secteurs, moderne
 

priv6 et gouvernemental, l'insignifiance quantitative de ces secteurs
 

en emploi est frappan!:e.
 

Seulement entre 3 et 4+% des travailleurs sont des employ6s dans le 

secteur moderne. Il ne faut pas esp6rer que ce secteur puisse absorber 

rapidement un grand ncmbre de chrmrs rd' dansliss forcesm z4 nveaux.xa-

de travail,
 

(1) Les donn~es signal6es sur les domestiques doivent gtre consid6r6es
 
avec un peu de r~serve A cause de la frdquence du non-repportage.
 
Il faut remarquer quo les domestiques non pay6s sont classes parmi
 
les "travailleurs familiaux".
 



- 10 -

Salarids Domestiques salaries 
28 (:5°/6) 22 (31/o 

Inaspendants 

276 (341/o) 

Travailleurs familiaux
 

477 (60/6) 

Figure 3
 

-R~partition des Employ~iq pa-r-.TypedEmlo 



- 11 ­

2.2. Caract6ristiques d'Age 
et deSexedesForces de Travail
 

Pour des raisons analytiques la population est 
divis6e en forces
 
de travail et en population "inactive" (1). 
La figure 4 montre cette
 
repartition 
: 30o de la population 6 tait dans les 
forces de travail et
 
70% 6 tait inactif.
 

Les forces 
de travail sont ensuite divis6es en employ6s 
et chomeurs
 

(voir figure 5): 55% 
des forces de travail sont des employ6s, et
 
45% des cb urs. 

6
Le tableau 1 pr
sente des renseignements pr6cis concernant les
 

caract6ristiques d'age 
et de sexe.
 

Le nombre de personnes dans le groupe d' ge de 12 A 14 ans 
dans les
 
forces de travail est insignifiant 
: il y avait 4 employ6s et 6 ch8meurs
 
dans ce 
groupe. Cette d6c~uverte s'accorde 
avec les r4sultats du recen­
sement 
qui ont indiqu6 que le taux de participation de ce groupe d'age
 
dans les forces de travail dans les 
zones 
rurales 6tait toujours consid6­
rable, bien qu'inf6rieur au taux de participation des adultes; cependant
 
la participation de leurs homologues urbains dans les forces de 
travail
 

dans les villes est faible.
 

Les jeunes entre 15 et 
19 ans repr6sentaient 13% 
du total des forces
 
de travail et 
les jeunes adultes de 20 A 24 ans 
repr6;entaient 18%, la
 
plus grande partie des forces de travail (62%) avait entre 25 
et 60 ans.
 

(1) Les forces de travail comprennent les employ6s et 
les ch8meurs.
La population inactive est 
comoos6e de ceux qui ne sont 
pas cenS6

travailler (les enfants, les personls ages, les retraitfs, les ihna­

g -res, les 6lMves) 
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Six % avait plus de 60 ans. Le groupe d'6ge ayant la plus grande
 

1iioyenne de personnes employ6es est le groupe de personnes aLdes entre 

20 et 24 ans. Les 253 travailleurs dans ce groupe d'age font une moyen­

ne d'un peu plus de 50 travailleurs par tranche de cinq ans dans ce 

groupe d'age; tandis que les 545 personnes dans le groupe de 25 A 40
 

A 20 ans font. Une zoyenne
ans et 186 personnes dans le groupe de 15 


respective de 36 et 37 travailleurs par tranche d'age respective.
 

Bien que les hommes dominent dans les forces de traviil, les femmes
 

commencent A jofaer un role assez important. Des ,420 enqu~t6's :dans
 

6tait des hommes et 2G,? des femmes. Ce rap­les forces de travail, 80%b 


port de 4 : 1 correspond aux r6sultats du recensement qui indiquent
 

que le taux de articipation dans les forces de travail des jeunes
 

celui des femmes d'environ 25*. Dans l'ensemble
hommes 6taient'go% et 


des travailleurs, le rapport femmes/hommes baisse avec l'age des travail­

leurs, jusqu'A 60 ans (voir ci-dessous).
 

Groupe d'age Rapport Femnes/Hommes 

12 A 14 ans 1: 1
 

1: 1,4
15 A 19 " 


20 A 24 " 1:3
 

25 A 39 " 1:5
 

40 A 59 " 1:8
 

60 + 1:3
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Dans les groupes d'Age les plus jeunes, lea pourcentages de femmes
 

qui travaillent sont sup6rieurs aux pourcentages des hommes qui travail­

lent.
 

Groupe d' ge Femmes Hommes
 

12 A 14 ans 2% 1%
 

15 A 19 " 27% 10/0
 

20 A 24 " 2016 17$
 

25 A 39 " 31% 40
 

40 A 59 " 13% 27%
 

60 + 7% 50/0
 

100/O 1001;, 

Nous arrivons A une conclusion frappante en consid6rant lea donn6es
 

sur le chomage',celui-ci est extrgmement 6lev6 dans tous lea groupes
 

d'ge et chez les deux sexes.
 

Comme on pouvait s'y attendre, le taux de chomage est plus 6 lev6 

chez lea jeunes travailleurs et chez lea femmes. Les groupes d'age de 

15 A 19 ans et de 20 A 24 ans ont respectivement des taux de ch~mage de 

835% et 61%. Le taux global du ch~mage f4minin est de 58%, c'est-A-dire, 

16 plus 61ev6 que celui des hommes. 

Mais lea chiffres lea plus inqui6tants sont ceux pour les jeunes hamnes 

qui sont, par d4finition lea principaux soutiens de famille. 

o o o/ o* 
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Tableau 1. : Repartition par Age et Sexe des Forces de Travail
 

Groupe d'Age 
Proprigtaires 
-

Travailleurs Famil Salarids Domestiques Total d'Employ~s 

Hormes Femmes Hommes Femmes Hommes Ferwies 1lommes Femrnes Hommes Femmes 

12 0 0 " 0 0 ! 3 0 214 3 1 
15 -­19 1 7 - I1? 3 3 2 3 1 19 13 

20 -24 14 6 38 15 7 1 7 1 66 23 

25 -­ 39 81 27 211 27 7 0 5 0 304 54 

40 -59 91 17 145 4 3 I 2 0 241 22 

60 + 18 6 9 0 O 0 0 0 27 6 

Total.. 205 63 415 49 20 5 20 2 660 119 

Distribution en 
Pourcentages 14 % 4 % 29 Z 3 % 1% 0.3 1 1 % 0.1 % 46 % 8 % 



Tableau 1. (suite) 

IChimeurs : CherchartiChameurs Ne cher-
du Travail Ichant pas de Travail Total Ch6meurs Total Forces de Travail 

. 

Hommes Femmes Hommes }'enies Honxjes Femnes Hommes Femmes Hornes Femmes 

'12 - 14 

.15 - 19 

20 - 24 

25 - 39 

40 ­ 59 

60 + 

Total 

Distribution enPourcentage 

2 

84 

126 

147 

50 

9 

418 

29% 

3 

46 

29 

26 

3 

0 

107 

7 % 

-

5 

2 

6 

16 

26 

55 

4% 

1 

19 

7 

8 

13 

13 

61 

4% 

2 

89 

128 

153 

66 

35 

473 

33 Z 

1 

4 

65 

36 

34 

16 

13 

163 

12 % 

1 108" 
194 

457 

307 

62 

1133 

30 % 

5 

78 

59 

3 

38 

19 

287 

20% 

10 

186 

253 

545 

345 

81 

1420 

0.7 

13 

13 

38 

24 

6 

100% 

--
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Le taux le plus bas de tous les groupes 6tait de 21% chez les
 

hommes 6g6s entre 40 A 59 ans, ce qui est toujours assez 6lev6, mais
 

le taux de chomage chez les jeunes hommes entre 20 et 59 ans 6tait
 

extreme'ment 61ev6 de 36)'. Autrement dit, plus d'un tiers des hommes
 

dans le groupe d'gge le plus important.
 

Les taux de chomage par age et sexe sont pr6sent6s dans le tableau 

2 et dans la fig. 7. 

Tableau 2 Taux de ch mage %
 

Groupe d'&ges , Hommes. Femmes Total4 " ' ota 
-------------------------------------------------------- - I .... , ---------­:I 


12'A 14 )40 80 60
 

!l5 !- 19 62 83 83 
!20 - 24 66 61 65 

25 - 39 33 39 . 34 

40- 59 21 1 42 , 24 

160 + 56 60 I" 59
I - !
 

Total " 42 58 .45
 

, Sub-Total ! 
S20A 59 36 ' 46-.. '!, 38" 

------ ---- - 4__. .... 

1) La taille de l'chantillon est trop petite pour avoir une validit6
 
statistique.
 

*.../. .. 
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2.3. Professions
 

Parmi les 740 travailleurs enqut6s, nous avons identifi6 57
 

professions diff6rentes sur 100 class6es par le recensement. Ceci
 

rejoint une conclusion obtenue 4galement par le recensement : il existe
 

une grande diversit6 de professions, ce qui refl&te une large gamme
 

de coipptences et de qualifications.
 

I1 ne faut pas perdre de vue, que la plupart de ces professions
 

sont prat.lu6e par des personnes qui so'nt soit deS propri0ta:res : @Oit-deS 

travailleirsdans des entreprises filiaJes 

o Une conclusion signifiante pour le d6veloppement 6conomique est 

la suivante : d&!ns le passage d'une 6conQmie traditionnelle A une 

6conomie moderne, les N:auritaniens manifestent une facult6 d'adaptation 

aux changements et une habilet6 A l'apprentissage de nouvelles tech­

niques et de nouveaux m~tiers.
 

o L'6chrintillon 6tait trop petit pour repr6senter d'une fagon 

adequate la distribution g6ographique des professions. Bien que 1'inclu­

sion des professions urbaines soit repr6sentative, les m~tiers ruraux 

n'ont pas 6t6 suffisamment enquet6s. II n'y a aucune information sur 

1 6levage, l'une des principales activit6s rurales, et peu de donn6es
 

ont 6t6 prises sur l'agriculture.
 

Parmi les travailleurs enqu~t6s, le plus grand groupe pratiquait
 

le commerce (124 travailleurs divisds en 4 sub-cat6gories) ce qui
 

represente 17% du norrbre total d'ouvriers. Cela vient confirmer les
 

conclusions des autres travaux du RANS sur la pr6dominance de cette acti­

vit6 dans l'6conoraie. D'autres professions ayant un nombre relativement
 

dleaploy6s comprennent les chauffeurs et les m~caniciens (82), les
 

policiers et les militaires (47), les agriculteurs et les jardiniers (44),
 

0o /oo­
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les concierges et les gardiens (14), les domestiques et les boys (23),
 

les instituteurs (20) et les comptables (20). Il y avait aussi 39
 

professions non identifi6es. Les professions avec 10 a 19 travailleurs
 

comprennaient : les tisserands et les teinturiers, les employ6s
 

administratifs, les secr6taires, les maqons, les charpentiers, les
 

dockers, les assistants m6dicaux et les instructeurs religieux (les
 

marabouts).
 

1i y avait aussi 43 ouvriers, classes dans la cat6gorie "autres".
 

Il 6tait un'pou shrprennant de constater que seulement 5 travaikleurs
 

se sont identifi6s comme manoeuvres.
 

La diversit6 professionnelle 4tait beaucoup moins accentu 6 e chez
 

les femmes que chez les hommes : les femmes ne pratiquaient que 19
 

professions sur les 100 activit6s professionnelles du recensement. 

Presque la tioitie des femmes enqu~t6 es pratiquait un des types de com­

.erce. Les autres professions qui comprenaient plus de 5 femmes 

6talent : les tisserandes et les teinturi~res, les secr6taires, les 

assistantes infirmi6res et les institutrices. 

Une comrnIaraison entre le nombre de femmes et d'hommes pratiquant 

les professions donn6es confirme cette id6e d6jti r6pandue des profes­

sions pratiqu6es principalement soit par les hommes, soit par les
 

femmes, et celles qui sont partag~es entre les deux.
 

Les diff6rences d',ge ne semblent pas tre un facteur important 

dans les professions pratiqu6es sauf dans les cas suivants : les gar­

diens et les marchands en gros ont tendanceA se concentrer dans le
 

groupe d'5ge de 40 A 59 ans, tandis que les chauffeurs, les m6caniciens
 

et les soldats dominent plutbt dans les jeunes groupes d'age.
 

@OoC/ * 
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2.4. R6gions
 

Le tableau 3 exprime les taux de ch8mage et les rapports de 

d6pendance dans les r6gions. Des 7 r6gions qui ont un 6chantillon d'une 

taille ad6quate, 5 r6gions ont des taux de ch6mage entre 39% et 47% 

ce qui est proche de la moyenne nationale de 44+ dans cette enqu te. 

Neanmoins, Atar, dans la 7e r~gion signale un taux de chomage de 56%l, 

donc un taux beaucoup plus elev. que la moyenne, alors que Ka6di 

signale un taux relativement bas de 15lo. L'uniformit6 g, n~rale des taux 

nous conduit A penser clue le taux de ch6mage 6lev6 & quelques excsp­

tions pr6s, est un ph~nom6ne qui n'est pas particulier t la seule r~gion 

de iouakchott mais qui est g6n6ralis6 dans tous les centres urbains 

du pays. 

Les quatre r4gions A petits 4chantillons ont toutes de bas rapports 

travailleur/personne a charge, de 1 : 1,5 A 1 : 3. Les r.Aisons n'en 

sont pas claireso 

Les sept autres r6gions enqu~tees vont de 1 : 4 a 1 : 6, se 

regroupant autour, de la moyenno nationale et celle de Nouakchott de 

1:5. 1ktar a un rapport de 1:8. En supposant que les revenus des travail­

leurs sont pratiquement partout pareLls, ces differences sont signifi­

catives. 

I1 faut, par exemple, comparer Atar oi 47 travailleurs entrete­

naient 402 personnes d~pendantes, A Ka6di, oi presque le rime nombre 

de d6pendants (427) 6tait A la charge do presque plus du double de 

travailleurs (85), ou avec S61ibaby oi un nombre de d6pendants 6gal au 

dixi~me de cc chiffre de d6pendants (44), 6tnit A Ln charge de 30 

trnvailieurs, ou deux tiers du nombre do travailleurs d'Atar. 

e/ 0•. . o 
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Tableau 3. Taux de Ch~mage et Rapport de D~pendance


1)
par Rtgions.
 

N0
R6gion , Taux de , de N' de popu- ! Rapport

ch6mage , travail- ! lation inac- ! Travail­

leurs tive leur/d6 pen-


I dant 
------------------------------------------------------------ ---------- -4-----------------------. 

0 47 % , 393 1.910 1:5
 

S22 ) 
 ! 20" 8 17 1:2 .. . .I.. . I I I 
!04 ! 1.5 % ! 85 !42? 1 :5
 

2 0 1" 31 1:10 

!06 1 4_5 90 505 1 : 6 

07 56% 402 1:847 : 
;08 , 47% 158 w 604 1: 4 

092 ) 1,3 88 22 : 3 

S 19 % 30 44 1: 1,5 

11 46 o6 61 I 250 1 : 4 

12 ! 39% 25 133 , 1:5 
I t 

Total 44% 921 - 4.355 1:5 

4------------ ------------------ --------­

1) 1re et 36rme r6gion exc bes.
 
2) Taille d'6chantillcn inf6rieure & 75 por; conclusions alatoires.
 

2;5. Secteurs Economiques
 

Le tableau 4 pr6sente les r6sultats du classement des travailleurs
 

par secteur econornique . Ces r4sultats ne sont pas satisfaisants et se 

pr6tent difficilement A des conclusions fiables.
 

s e e/ . .. 
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Seulement 485 des travailleurs ont 6t6 inclus et classes. Un
 

secteur important, l'agriculture, n'y figure pas. Le plus grand sec­

teur inclus est celui du travail administratif. Notre intention
 
6 tait d'inclure dans ce secteur des institutions gouvernementales
 

et financi~res. Il paraft que lors de la codificationdes administra­

teurs auraient 6t4 inclus, sans tenir compte de leur secteur
 

6onomique. Le r6sultat indiquant que 38% des forces de travail se
 

trouve dans ce sccteur, qui est en d6saccord complet avec un autre
 

r6sultat d'npr~s lequel il n'y a que 3% des forces de travail quitra­

vailient comme salari6s dans une autre institution, c'est-A-dire la
 

fonction publique.
 

Le secteur le moins important est celui de l'artisanat; ayant
 

moins d'un pourcentage des forces de travail. Si ce secteur avait 4t6
 

codifi6 pour ne comprendre que les artisants ruraux traditionnels, ce
 

petit chiffre ne serait Pas surprenant, mais 6tant donn6 que l'en­

quote 6tait principalement urbaine;-et que c'6tait notre intention
 

de comprendre dans cette cat~gorie les travailleurs du secteur urbain
 

non structur6, ce chiffre serait alors une. grave sous estimation.
 

Le secteur de services divers avec uniquement 32 des forces de 

travail, semble 6tre exceptionnellement insignifiant aussi bien que 

le secteur du commerce avec seulement 6%. 

Ces r6sultats sont ainsi pr~sent~s sous forme graphique dans
 

la fig.8 .
 

0 0 */ 0 0 
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Tableau 4
 

Travailleurs par secteurs 6conomiques.
 

- - - - - - - - - - - - - - - - - I - - - - - - - --I-I 

Secteur Economique ;Nbre de R6partition en
 
travailleurs , ourcentage
 

qu
 tes
!en

, ! , •
 

!Travailleurs Agricoles ....... ! 90 16
 
' 96 " 17 " ;Mines ........................ 961
 

!Fabrication.................. 15
 

;Artisanat ........... 0.,1
 

II
'Travaux Publics et de Cons-

* truction ................. 1 46 ! 8
 

*Coi-,wierce ....... 0.....0. . ..... , 36 6
 
!Transport et Communication... 1 50 9
 

;Administration ............... 1 220 38
 

!Services divers ............... I 19 1 3
 

;Total . . . . .. 573 100
 
-
-


' I !
 

o/o
. .



- 27-

Services Divers (19%)
 

Agriculture '16%)
 

Mines (17%)
 

Fabrication
 

Artisa- 10 10/0)
 
a
Administra, io 138 0 

S Travaux Publics et de con; 

Commerce (Oo
 
Transport et.
 
Communication
 (90/o)
 

Figure 8 

Rpartition des Forces de Travail par
 
Secteur Economique
 



- 28 ­

2.6. Professions souhait6es
 

L'un des objectifs de cette enquite 6tait d'obtenir des rensei­

gnements concernant les besoins en cr4ation d'emplois. L'une des
 

methodes utilis6es 6tait do demander simplement a chaque adulte s'il
 

(ou elle) d~sirait obtenir un emploi, et si oui, quelle profession il
 

(elle) aurait voulu exercer. Des r6ponses ont 6t6 reques de ch8nieurs, de
 
de
 

mrnag~res et de travailleurs qui envisageaient4faire une autro activit6.
 

* Les r~sultats des r6ponses A ces questions sont pr6sent6s dans 

la fig.9. La plupart des ch8meurs cherchaient du travail : 539 person­

nes, soit 82% des 657 personnes interrog6 es en cherchaient. Presque la 

moiti6 des m6nag&res voulait aussi un travail : 352 personnes ou 47 

de 752 interrog6es. Encore plus surprenant 6tait le fait que presqu'un 

quart de ceux qui travaillaient d~jA voulait aussi changer de profes­

sions, c'est-A-dire, 166 soit 22% sur 769 personnes ayant r4pondu 5 

la question. 

Conform2ment aux calculs pr6alables, la plus grande partie des
 

chomeurs repr~sentant 45'; des forces de travail, d6sirerait travailler.
 

Les donn~es indiquent que ce besoin est encore plus accentu6.
 

Presque la moiti6 (49' ) de la population adulte y compris les travail­

ieurs, les ch~meurs et les mnag6res d6sirerait un nouveau travail
 

(voir fig.4). Les m6nag&res, par exemple, d6sirent le plus souvent
 

travailler comme assistantes m6dicales ou avoir un travail. quelconque
 

dans le commerce.
 

DID/-o
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Elles ont aussi souvent mentionn6 les m6tiers suivants
 

tisserande, teinturi~re, couturi~re, secr6taire, femme de m6nage ou
 

cuisiniere.
 

Les 518 ch8meurs ont mentionn6 49 professions diff~rentes qu'ils
 

voudraient pratiquer. Les professions les plus souvent cit6es 6taient
 

chauffeur/m6canicien, gardien et secr6taire. Les 148 travailleurs qui
 

desiraient changer de travail ont aussi indiqu6 une grande vari6t6
 

de souhaits. Les professions souhait6es par les travailleurs ne diff&­

rent que peu de celles souhait6es par les chomeurs.
 

2.7. Causes du Ch8mage et du Changement de Profession
 

Un autre objectif de notre rapport 6tait d'identifier et de mesurer.
 

les raisons pour lesquelles les gens desirent changer de profession.
 

Nous leur :;-vons pos6 trois questions : Aux ch~meurs nous avons pose
 

les questions suivantes :
 

1) Pourquoi ne travaillez-vous pas ?
 

2) Pourquoi avez-vous abandonn6 votre pr6c6dent poste ?
 

La troisi.me question 6tait destin6e aux employ~s
 

Pourquoi avez-vous chang6 de profession ?
 

Puisqu'il n'y avait pas de r~ponses fixes A choisir, quelques
 

r6ponses recues 6taient hors sujet ou absurdes. Elles sont tout de
 

meme r6sum6es et pr6sent~es dans le tableau 5. Sur 510 travailleurs
 

qui ont r6pondu, 105 ont d6clar6 "qu"ils n'avaient pas chang6 de profes­

sions". Lorsque les r6ponses ne correspondaient pas a la question,
 

elles ne sont pas consid6res valables.
 

.°. / oo.e 
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La raison lI plus fr6quente de changer de profession 6tait de 

"gagner plus d'argent". La deuxi~me raison 4tait 'Ila s~cheresse", cit6e
 

par approxituativement un cinqui~me des enquet4s. Une autre r6 ponse
 

assez fr6quente 6tait "trouver un travail plus interessant".
 

Plus de la moiti4 de ch~meurs a d6clar6 qulils ne travaillaient
 

pas parce qu'ils ne pouvaient pas trouver du travail. D'autres parmi
 

les raisons principales 6 taient le "manque d'instruction" et "le manque
 

d'une profession".
 

Le ph6nom6ne de travailleur d6courag6 ne semble pas jouer un role
 

important. La Plupart des chomeurs qui ne cherchaient pas de travail
 

ont donn6 comme raisons : "l'age avanc6, la maladie, le rmanque d'une
 

profession, le mnanque d'instruction".
 

Les raisons cit6es les plus fr6quenmient pair les choiueurs qui ont
 

quitt6 leurs postes pr6c~dents 6taient : le licenciement, la s6duction
 

des effectifs en ouvriers, la fin d'un travail, la fermeture du commerce,
 

la s6cheresse, l'insuffisance du salaire ou le d6sir de gagner plus
 

d'argent.
 

.oo /.oe. 
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Tableau 5 
 Raisons de Changement de Professions donntes par les Travailleurs
 
Employis et Raisons d7Abandon de Travail par Ch~meurs
 

:Raisons pour 
 Raisons pour lesqueies
:esouelles lea les ch&meurs ne travaI-
 Raisons pour lescuelles les

:travailleurs lent 
 chreurs ont auitt-s !eur
Jock;ontchang -­'e, 
 dernier travail
 

-Professions 

iCeux cui che!-. Ceuc 2,i n-e !Ceux aui cheriCeux -. ne cer­
,chent du traw: cherchent pc:chent du tra- .chent pas du tra­

vail du travail vail 
-
 2
 

Sans re-pnse 
 105 1 1 
 1
 
C. rnont as change de proession 293 7 23C- ne cnercLea jas g changer - 16 5fi- de cortiat 4- 611 licarci 

compresbion des effectifs en ouvriers" 
 i2 15 

- 2i'r:...tu e d'E commerce 
 4 1 9retra.te 
 2 23­i. rsuiitec d~tn changernant 


It 
17 

im 
° 

cind-ravail 
iissio~i 

4 

-15 
4 

2 

3 

3 " -

S 

l 

14 S"­

21 
22 

S. a trouv'e. unflE meilleure profession 
'Lour gairnezr ;lus d7argent 
trouver un travail plus intiressant 

14. 
6-
37 

4 
6 
3 

z._; apprenc-[4L'tor. ur nouveau m~tier 513 3-­ 221­
25 rfluence dEs parents 4 
26 o patiot's-ie 
27 cdtfenrer la nation 
30 
3i 
32 

n aime Das Eon travail 
cravai' n-e t pas bien rmunCr6 
S est lassg du travail 

45 1 1 
-. 

1 
21 
2 
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Tableau 5 (suite)
 

32
34 

z travail trc;p difficile, 6puisant
: difficult -

-, 3 - 7 :­

35 
3 

41 

- trawil ching& 
: t -anq-:e r otivation 
'loii du ccr rerce 
ia s.here se rage 

I 

-

-
57 

-

• 

5 
-
9 
1 

-

_ 

3 

-

_ 

1 
28 
2 

. 

-

3 
2 

L: 

z 

exo&- rura 
4rour L.LSrcl er du travail 
touris: me 

aala-i.± 
sans zonstiuction 
trc_-. 
sans profe:sion 
autraF nLtiers de service 
autras 

: 

5 
-

-

1 
'32 
4-

-

: 

13 
19 

9 
45 

8 
43 
17 

-

11 

39 
26 
10 

• -

4 
_ 

1­
-

4 
-. 

40 
-

-

-

-

16 

-

Total z 51C : 534 I1 269 40 



2.8. Niveau d'Instruction Publique
 

Un autre objectif de l'enqu~te 6tait d'6valuer les caract6ris­

tiques de l'instruction de la population. Nous avons demand6 aux
 

travailleurs, aux ch~meurs et aux menageres d'indiquer leurs diplomes,
 

et dans le cas oa ils n'en avient pas,de sp6cifier le dernier niveau
 

d'instruction qu'lils avaient atteint.
 

On a demand6 aux 616ves d'indiquer 1.% classe dans laquelle ils
 

6taient actuellement. Malheureusement, les donn6es rassembl6es sur
 

les diplom6s ne pouvaient pas tre trait6es par ordinateur. Les donn6es
 

sur le dernier niveau d'instruction atteint par les personnes n'ayant
 

pas de diplames ne sont pas particuli~rement utiles ou Int6ressantes,
 

lorsqu'on les consid~re sans les renseignements sur les dipl8m6s.
 

Sur 803 travailleurs, 115 personnes ont signal6 avoir fr~quent6
 

l'6cole sans avoir eu de diplomes. La plupart d'entre eux (69%) a
 

requ quelques ann6es d'6ducation primaire, principalement au niveau
 

de la derni~re classe (CM2); 33 enqu~t
6 s ont signal6 avoir fait quel­

ques annes de collge; seulement 3 personnes ont d6clar6 avoir requ
 

une instruction sup6rieure mais sans avoir eu de dipl8meso
 

En total, 60 fommes ont fr6quent6 l'6cole dont 7 ont atteint le
 

niveau secondaire. Aucune n'a obtenu do diplomes.
 

En ce qui concerne les chameurs ne cherchant pas de travail, il 

n'y en avait que 9 qui ont mentionn6 quelque instruction sans diplomes. 

103 de S 534 cli)mr dhrChant du travail ont signalqavoir 

au niveau primare niveau
l'6cole; la plupart d'entre eux (84) 


secondaire.
 

* .o/oo.o 



Ii y avait 1.069 616ves enquets dont, environ les trois quarts
 

6taient A '16coleprimaire. La r6partition entre les clAsses semblait
 

8tre normale. Quelques 36 61&ves fr6quentaient des 6tablissements de
 

lcnseignement secondaire superieur ou professionnel.
 

2.9. Education Religieuse
 

Nous avons pos6 aux enqu~t6 s une question concernant l'lducation
 

religieuse qu'ils avaient reque. Leurs.roponses..figurent- sur le 

tableau 6.
 

Deux tiers de travailleurs, ou un peu plus de la moiti6de
 

chormeurs et de m6nag~res, et un tiers des 61ves ont d6clar6 avoir
 

requ au moins un peu d'instruction religieuse. Approximativement 7%
 

de ceux qui ont requ une instruction religieuse ont fr6quent6 aussi
 

-"des mahadras" oa ils ont fait des 6tudes plus approfondies. 

2.10. W1thodes de Recherche du Travail Chmeurs
 

L'un.des objectifs de cette enqu~te 6tait de rassembler des
 

renseignements sur la faqon dont les demandeurs de travail cherchaient
 

des emplois. Les riponses. 6taie-nt claires. La- methode la plus fr6quen­

te 6tait d'afficher le nom sur un tableau au bureau de I'Inspection 

du Travail. Une autre m6thode fr6quemment utilis6e 6tait de s'adresser 

directement 4 l'employeur. Toutes les autres m6thodes possibles
 

mentionn6es dans l'enqu~te sont minimes par rapport aux deux premi~res.
 

*@.. 



Table 6 Education Religieuse Reque par la Population 

NombreTravailleurs 
dnd'ann~es 

~2) -: 
CI ) 
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_'4.. 
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2 .. 
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2.11. P16thodes d'Apprentissage des Professions
 

Une des questions pos6es dans l'enquete devait permettre de savoir oir 

Tnentles travailleurs avajient appris leurs m~tiersl)La m6thode la plus
 

fr6quente 6tait de loin "l'apprentissage". La m6thode suivante 6tait
 

'la pratique". Une autre m6thode 6tait "la formation" dont les details
 

n'4taient pas pr6cis6s. L'instruction formelle, les 6coles et les
 

programmes de formation ne semblaient pas jouer un role important tout
 

au moins pour les chomeurs.
 

2.12. Ml6thodes de Recherche du Travail : Travailleurs Employ6s
 

Ious avons ,galement demand6 aux travailleurs comment ils ont
 

trouv6 leurs postes. Leurs m6thodes de recherche de travail se ressem­
blaient A celles de ch~meurs - l'enregistrement do demande au bureau 

de l'Inspection du Travail ou une visite chez l'lemployeur. Ploins de 

la moiti6 des travailleurs omploy6s avait eu recours a ces deux m6tho­

des pour obtenir leurs emplois. 

Les travaillours en g6n6ral utilisaient une plus grande vari6t6
 

de rithodes que les ch8meurso Le recrutement par l'eniployeur, des tests, 

le travail a l'essai, L'influence des parents, la formation profession­

nelle et des contrats 6taient souvent rentionn6k, cCMame mthodes 
ponc tueuses. 

1) Cette question a 6t6 approfondie pour les travail­
leurs ruraux dans le Rapport du RAMS sur les qualifications rurales 
(voir Rapport sur l'Education Non-Forwelle, ch.3). 
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Tout cela indique une recherche de travail plus active et diversifi6e
 

chez les travailleurs employ6s. Cela peut reflter aussi des niveaux
 

plus 61ev6s de qualifications chez les travailleurs qui s'appuient
 

davntage sur des qualificatLons formelles.
 

Il semble que les ch8meurs mettent leurs noms sur la liste au
 

bureau de l'Inspection du Travail, ou se d6placent en personne chez un
 

employeur leur demander du travail; par la suite, il- attendent en
 

esp6rant que l'on leur propose un travail.
 

2.13. Emplois Secondaires
 

Il semble qu'un certain nombre de travailleurs ait plus qd'un-:seUI 

travail et que l'emploi secondaire contribue consid6rablement au 

revenu familial et A l'6conomie nationale. Toutes les personnes enqu&­

tees avaient A r~pondre sur leur activit6 principale et secondaire, 

s'ils en avaient une. Il n'y avait pas 4ue les travailleurs qui signa­

laient des activit6s secondaires mais aussi des m6nag6res et des 61lves. 

Presque la totalit6 des 101 616ves qui ont d6clar6 avoir une
 

activit4 secondaire (exerc6e le plus souvent pendant les grandes vacan­

ces) s'identifiaient ccmme "travailleur familial" ou"agriculteur".
 

Les m6nageres et les travailleurs pratiquaient une plus grande 

vari6t6 de professions, l'agriculture, le tanna ge et le commerce 

6taient fr6quemment mentionn6s. 3ien que l'emploi secondaire puiw­

avoir une certaine importance, il est 6vident qu'il n'est pas a . . 

repandu qu'on l'avait cru au d6part. Seulement 7%, 8U et 9% respi. ive­

ment des travailleurs, des m~nag~res et des 61ves enquet6s ont signal6
 

une activit6 secondaire.
 

. . ./. V • 
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2.14. Revenus
 

L'un.des principaux objectifs de cette enqu~te 6tait de mesurer
 

le revenu familial et i:ndividuel. Bien, que l'emploi repr6sente, d'un
 

cot6 un but en soi-meme (puisqu'il contribue au respect de soi, au
 

..statut Bocial, etc) son but fondamental est le revenu. Le revenu est
 

le principal moyen de satisfaire les besoins fondamentauxc, 1'emploi
 

est le principal moyen d'obtenir des revenus.
 

L'analyse du revenu gagn6 est tout de mgme le point le plus impor­

tant d'une 4tude d'emploi. Afin de rassembler-les donn6es n6cessaire
 

A cette analyse, on a demand6 A chaque famille d'indiquer tous les
 

revenus gagn~s par tous ses membres de toutes lea sources possibles (lu­

rant l'annee.
 

Les r6ponses reques n'6taient pas aussi complhtes et pr6cises que
 

l'on aurait souhait6. Les enqueteurs ont signal6 1'h~sitation ou meme
 

le refus de r6pondre de la part d'un grand nombre dlenquet6s et on a sou­

vent ressenti que les r4ponses n'6taient ni sinc6res, ni pr6cises. Malgr6
 

des efforts speciaux faits pour encourager des reponses franches, hon­

netes et compl~tes, les donn~es rassembl6es sont inf6rieures A nos
 

esp6rances. (Voir tableaux 7, 8, 9)
 

2.15. Sources des Revenus
 

Puisque dans l'6conomie Mauritanienne les formes de revenus autre 

que. les salaires et l'argent semblent jouer des r6 les importants, cette 

enquete dewit rassembler des renseignements sur tous les revenus mon­

n4taires ou en nature. 

. .o/. 0o
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Dans tous les cas, le revenu est exprim6 en revenu annuel. Dans
 

les cas ot il 6tait exprim6 d'une autre faqon, l'enquteur devait le
 

convertir en somme annuelle. Les revenus en nature.(c'est-A-dire des
 

moutons, des tissus, le logement, la nourriture, etc) a 6t6 6galement
 

converti en valeur monn6taire en utilisant les prix courants. La
 

quatri~me colonne du questionnaire 6tait sp6cialement r6ser.v6e au reve­

nu en nature. La premi~re cnlnne 6tait destin6e au revenu provenant
 

des salari6s, y compris le revenu des autres membres de famille ou le
 

revenu des personnes qui travaillent A leur compte. La seconde et la
 

troisi6me colonne 6tait r6serv4es aux b6n6fices provenai*. respectivement
 

du commerce et de la production.
 

La production comprend tout travail de fabrication ou de traitement
 

aussi bien que la production agricole, '16levageetc. La cinqui~me
 

colonne 6tait r6servee specialeement aux agriculteurs mais comprend aussi
 

les commerqants, les artisans etc. Elle donne la valeur de tous les
 

biens produits ou consomm6s directement par une famille plut~t que la
 

valeur marchande. La derni~re colonne. 6tait destin6e aux autres sources
 

de revenus. Les chiffres indiquent le nombre des individus qui ont requ
 

une somme pr6cise d'une source donn6e.
 

Dans certains cas une seule personne a indiqu6 des revenus prove­

nant de plusieures sources (ce qui explique pourquoi les totaux des
 

cas
colonnes ne sont pas toujours les memes), mais dans la plupart des 


revenu. Les chiffres dans l'intervalle
il n'existait qu'une source de 


des revenus marqu 6e "0" indique les personnes qui n'ont pas requ de
 

par exemple 354 personnes ne recevaient pas de
revenus de cette source; 


revenu en forme de salaires mais ils avaient des revenus ayantau moins
 

une autre source,
 

0 0 /e 
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D'apr6s le tableau 7, la soore de revenus la plus r6pandue et la
 
plus productrice 6tait le6 salaires et 
les gages. Un total de 569
 
travailleurs a signal6 des 
revenus de cette source dont les montants
 

pouvaient atteindre 1.500.000 UM (en plus il y avait un individu dont
 

le revenu d6passait 4,5 millions d'IUP). Le revenu moyen de ce groupe
 

6tait d'environ 	90.000 UM ). Il y avait 102 personnes qui ont d6clar6
 

des revenus provenant du commerce. La totalit6, A part 4 peroonnes,
 

touchait moins de 650°000 UP, 
et ces quatre personnes se joignaient
 

a deux autres (l'une du groupe des "salari6s" et lautre du groupe "au­

tres") qui ont signal4 un revenu superieur A 2.500°000 UM. Le revenu
 

moyern du commerce s'6 valuait A environ 80.000 UNvI.
 

Des b6n6fices provenant de la production, du revenu en nature et
 

de l'autoconsommation 6taient tc!s signal~es par 61,60 ' t 60 personnes
 

respectivement. La majorit6 d'enquet~s citant des revenus dans trois
ces 


cat 6gories se range dans la colonne avec le plus bas revenu (inf6rieur
 

A'10.000 U1Vi); pour cette raison le revenu moyen pour ces trois cat6go­

ries 6tait tr~s 	bas, c'est-A-dire respectivement 20.000 UM, 10.000 UPVI.
 

et i0.OOOUM.
 

'
Lo source de revenu "autres ) comprend curieusement un tr~s grand
 

nombre de r6ponses: 194. La source exacte des revenus n'a pas 6t6
 

demand6e pour ce groupe, mais les enquet6s en ont mentionn6 deux : des
 

cadeaux et des mandats de leurs parents qui travaillaient cAL'6tranger
 
ou ailleurs,
 

Le revenu moyen de cette source 6tait d'environ 40.000 UN. La colon­

ne du "Revenu Total" additionne tous les revenus pour chaque personne,
 

provenant d'une seule ou de plusieurs souroes. Il y avait 52 families
 

qui ont d6clar6 qu'aucun de leurs membres n'avait de revenus. Le total
 

de 861 personnes a signal6 un revenu moyen de 80.000 UM.
 

1) UN= Ouguiya; 	un Ouguiya= 0,022 US
 

un Dollar = 45 UM
 

0 1 1/1 -. 



-- - -- - - - - -- 

---------- 

- 42 -


Tableau 7. Sources de Revenu (Niombre= Nombre de Travailleurs) 

- - - - - - - -T -- - -- - ---- T -- -T -- - - 7 -- -- ..--

Intervalles de Revenu ! Salaires !16n6fices! B36n~fices 
!Revenu!Valeur !Autre !Tota
 

!Commerce ! Production! en ! auto. ! des 
, I !nature!consom-! 
 !Reve
•~~ 
 tmation !
 ------------------------ --------- 4 4--.---------------­----------­

1 
10,000 

0 
-
- -

9,999 
19,999 

I 

! 

354 
12 
12 

1 
d634 
14 

6 

' 
V 
1 

2 
22 

7 
! 
1 

668 !861 
33 1 28 

6! 7 

!743 
! 32 
! 14 

! 
! 
! 

52 
5 

31 
20,000 - 29,999 1 15 1 3 1 4 ! 9 ! 7 ! 12 ! 44 
30,000 - 39,999 31 ! 8 ! 5 i 2 I 6 ! 30 ! 73 
1+0,000 - 49,999 ! 45 ! 5 1 5 ! - ! 3 ! 25 ! 74 
50,000 - 59,999 27 ! 1 11 ! 4 11 11 48 
60,000 - 69,999 1 41 1 6 ! 1 1 ! - 1 16 1 64 
70,000
80,000 

-
-

79,999
89,999 

I 
1 

46 
35 

! 
! 

8 
1 

1 
! 

3 
3 

1 
I 

2 1 
1 ! 

2 
1 

! 
! 

14 
3 

! 
! 

72 
44 

90,000 - 99,999 ! 30 ! 2 11 ! - I - ! 2 ! 40 
100,000 - 109,999 ! 41 I 3 1 2 ! - I - I 8 I 51 
110,000 - 119,999 1 13 ! - ! - ! - ! - I - ! 13 
120,000 - 129,999 ! 30 ! 1. - ! - ! - ! 4 I 35 
130,000 - 139,999 i 16 ! 1 I - I - ! - ! - ! 17 
140,000 - 149,999 I 25 ! 3 44 - 1 1 1 5 1 36 
150,000 - 159,999 I ii ! - 2 1 - ! - 1 1 ! 14 
160,000 - 169,999 ! 14 1 ! - ! - - 1 15 
170,000 - 179,999 ! 4 ! - ! - I -! - ! - 1 3 
180,000 - 189,999 1 20 6 - 22! - 1 8 ! 36 
190,000 - 199,999 1 6 ! - ! - I - ! - ! - ! 6 
200,000 - 249,999 ! 28 6 1 2 1 - 1 3 ! 4 ! 40 
250,000 - 299,999 1 10 I 1 1 1 - ! 2 1 ! 17 
300,000 - 349,999 I 16 ! 1 - - - ! - 18 
350,000 - 399,999 1 9 7 1 2 - - 11i 21 
400,O00 - 449,999 ! 6 ! - - - I - - 6 
450,O00 - 499,999 ! 8 ! 2 !! - 0! 1 
500,000 - 549,999 1 2 ! - - - ' - ! - 3 
550,00 
600,ooo 

- 599,999 
- 649,999 

1 
! 

2 
3 

! 
! 4 

! 
! 

-
1 

- ! 
! 

- ! 
! 

-
! 

2 
8 

650,O00 - 699,999 ! 1 - - ! _ _ ! 2 
700,000 - 749,999 11 - ! - - ! ! 1 
750,000 - 799,999 1 3 I - ! ! - ! 3 

---------------------------4 ---- -- ----------- ------ ------- ------ -----­



-------------------------------------------------------------------------------------

- 43 -


Tableau 7. Suite 

Intervalles de Revenu () . (2) , (3) (4) (5) (6) (7) 

------------------------4-------- 4------- 4--------4-------4 --------.4---------4------------4 

800,00- 849!999
 
850,O00 - 899,999 1 1 - I - I - I - - ! 1
 
900,000 - 949,999 ! - - ­
950,000 - 999,999 1 - - - 2
 

1,OOO,00 -1,499,999 ! 4 -! - I - " I - 33 
1,500,000 -1,999,999 1 - - ! - ! - I - - 1 
2,000,000 -2,499,999 I - - •- ! - I - ­

2,500,00 -21,999,999 - - I I - - - 1 1 
3,000,000 -3,499,999 , - - ! - ­
3,500,000 -3,999,999 - 2 - - - 1 ­
4,O00,O00 -4,499,999 1 1 - , - - - I - ­4,500,000 -p4,999,999 - - - - !! 

5,000,000 -5,499,999

6,oo,ooo -6,499,999 1 .. I 

I ' I 

! ! ! ! 194 862 '
 
Total (sauf 11011) I 569 , 102 I 61 60 60 194 862 
------------------------- 4-4-------- * ------- 4-----4--------4--------­
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2.16. Nombre de Personnes ayant des Revenus - Analyse par taille 

de Iv6nage
 

Le tableau 8 montre la distribution de personnes ayant des
 

revenus par taille de m6nage et le nombre de personnes ayant des revenus
 

par m6nage. Plus de deux tiers de m6nages ont signal6 n'avoir qu'une
 

personne par menage ayant les revenus. Presque tout le reste des m~nages
 

ayant des revenus avait plus de 2 personnes qui apportaientles revenus.
 

Il y avait plus de 115 familles qui ont signal6 ne pas avoir de revenus
 

du tout, presque une famille sur six de la totalit6. Neanmoins,'cela
 

repr6sente deux fois plus de familles sans revenu comme cela est montr6
 

dans le tableau 7, et cette diff6rence est inexplicable.
 

Tableau 8 : Nombre de Personnes ayant des Revenus par Taille de M6nage
 

~------------ ----------------------------------------------------------


* Taille de " ombre de Personnes Total
 
,16ne ayant des Revenus
 

0 1 2 3 " 4 5 6 
!I I
 

------------------------------- ------------------------ -------- ---------I
 
1 '7 ! 16 1 - I - 1 - ! - - ! 23 
2 17 123 , 7 '- ' - '- ! - 137 
3 12 155 1 9 1 - I - ' - I - I 76 
4 3 172 110 I 1 1 - ' - - I 91 
5 !14 I 68 121 , - , - I - ' - 1103 
6 114 166 113 1 - - I - ! - ! 93 
7 116 ! 52 19 1 - 1 1 1 - - I 88 
8 7 157 I 10 ! - I - I - I - ! 74 
9 12 130 1 9 - 11 ' - I - 1 52 

10 !- - - I - I - , - _ ! ­

! 11 6 117 I 2 - - . - 11 1 26 
1 12 12 113 1 1 ! 1 1 1 1 - - 1 18 
1 13 I 4 8 ! 1 - - I - . - 1! 13 
1 14 !- 1 4 I 2 ­ - ! - I - 66 
I 15 11 I 5 ! 4 - - - - 1 101 
1 16 5 - I - I - 1 - ! - I - !
! 17 ! - I - I 1 1 - I - ! - ! - ! 1! 
1 18 ! - I - I - I - I - I - I - ! -! 

1 19 I - 1 2 - - - ! - I - ! 22 
! 20 I - 1 3 1 2 1 - I - ! - - 5 
1 21 ! - I - ! - ! - I - ! - ! - , _ 
1 22 - 1 1 I - ! - I - ! - ! - 1i 
1 23 _ - 1 1 I - ! - I - I - ! - ! 1 

49 il 3 I 1 725"Toall15 T"4931 1" ! 2 " I - " 1 I 7 
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2.17. Revenu par tgte 

La figure 10 pr6sente la distribution des revenus par tate. Sur un
 

total de 5.277 personnes recens6es, seules 797 recevant des revenus y
 

sont mentionnd esIl faut remarquer aussi que les intervailes de rev.enu;
 

utilis6es sont de tailles diff6rentes et ne sont donc pas comparables.
 

Plus de la moiti6 (447) de personnes ayant des revenus touchait
 

moins de 100.000 UVi par an. Puisque les personnes sans revent. y pont 

exclues on ne peut pas tirer des cohclusions sur le revenu familial
 

par tAte.
 

2.18. Revenus par Taille de NThnage
 

Le tableau 9 est plus repr6sentatif du revenu-familial I1 pr6sente
 

,la distribution du revenu familial annuel par taille de m6nage.
 

Il existe une remarquable uniformit6 du revenu familial moyen pa.rmi
 

les diff~rentes tailles de m6nage. Il serait normal de pr6voir une
 

augmentation des besoins et des revenus parallble A l'augmentation de
 

la taille d'un m6nage mais ceci ne semble pas etre le cas. Presque
 

toutes les familles class6es par taille de m6nage, ont un revenu moyen
 

entre 80"000 et lOO.00 UM. Seules les familles 6omprenaht 14Fembres
 

ou plus, segblent .voir un revenu moyen plus eleve, mais l ataille de 

l'6chantillon est trop petite pour arriver A des conclusions valables 

concernant ces grandes families. Le tableau 8 explique ce ph6nom6ne.
 

La plupart des familles n'ont qu'une personne ayant des revenus et pres­

que toutes les autres familles n'en ont pas du tout ou alors en ont deux.
 

A cause du ph4nom~ne do la grande famille, le m6nage se forme generale­

ment autour d'une, ou deux personnes ayant des revenus, et cepx-ci sori
 

partag6s entre les membres de la famille sans tenir compte de la somme.
 

ou de la taille du m6nage.
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Tableau 9 ; R4partition des 	Revenus par Taille de N16nage et par Intervalles 

de IRevenus 

Intervalles de Revenu! 	 Taille de Pienage
! Familial I ---------------------------------------------------------------------I I
 
1 	 2 3. 5 6 7 8 10 11 12 

- ! - ! ­ - ! - !­
0 !6! 5! 6 	 ! - ! - ! - ! 

10.O00 - 19.999 -	 1 I 14 1 4 ! - ' - . 7! - 1 -! -'1 
20.000 - 19.999 ! 1 	 3 ! 4 2 ! 1! 2! 3! - -! 1!­

30.000 - 39.999 1 1 ! 2 ! 7 ! 9 ! 6 1 7 ! 8 ! 7 1 4 - - ! 22 
40.000 - 49.999 1 1 1 7 ! 11 1 5 ! 9 ! 1 ! 3 ' 1 ! - ! 2 1 2 

50.000.- 59°999, ! -! 2! 5! 6 !.5! 4! 4, 3!- 31 
60.000 - 69.999 ! - ! 2 1 5 1 4 ! 1i 1 8 1 7 I 6 , 3 1 -! ' 1 
70.000 - 79.999 ! - 1 4 9 1 7 ! 1.0 1 3 .6 ! 5 ' 3 - 2' 2 
80.000 - 89.999 I - 1 1 I 1 ! 6 1 6 1 1 1 4 ! 6 , 5 1 - ! - I -
90.000- 99.999! 2! 2! 4 3 .3! 5! 3 ! 2!-! -!1 

100.000 - 109.999 ! 3 ! 2 ! 1 ! 6 , 7 ! - I 4 ! 10 , 2 - , 1 ! -
110.000 - 119.999 I - ! - 1 4 ! 5 ! 1 ! 1 ! 3 1 - 1 ! -
120.000 - 129.999 1 - ! - 4 1 2! 2! 4! 8 ! 1! 1 -!! 1il 
130.000 - 139.999 ! - I 1 , 3 ! 2 1 5 1 1 ! - 1 1 ! - ! - ! - ! -
140.000 - 149.999 I 2 I - ! 2! 2! 41 7, 2.! 4 ! 2 1 -. 1!­
150.000 - 159.999 ! - ! - 1 2 I 2 ! 4 ! 3 1 2 ! - ! - I - ! -
160.000 - 169.999 ! 1 2 1 3 ! 2 1 4 , 2 3 ! 2 1 1 1 - ! 1 -
170.000- 179.999 !-!-! - ! - ! - l - I -! 1! 1 -! -'­
180.000 - 169.999 11 1 1 ! 3 1 2 ! 2 ! 3 f 1 ! 3 ! 1 ! - I - ' -
190.000 - 199.999 ! - ! - ; 2 ! 1 I 1 ! 1 ! - 11 1 1 ! - ! - ' -
200.000 - 21+9.999 I - ! 2 - 1!10I 8! 5! 4! 3110 , - 11i 1 
250.000 - 299.999 1 1 1 1 I - 1 1 ! 3 1 5 1 1 ! - 1 1 1 - , 1 ! 1 
300°000 - 349.99 1. 1 2 1 -! 3! 1! 51 4! 1 ! -! 2!1 
350.000 - 399.999 1 2 1 3 ! 2 , 1 ! 3 ! 2 : - I - , 2 , - ! 2 1 1 
400.000 - 449° 9 ! - ! 2 ! 1 ! - 1 2 ! 1 ! 7 ! - ! 2 ! - ! - I -
450.000 - 499.999 1 1 1 - I - ! 1! -! -! 2! 2! - ! -! -Il 
500.000 - 549.99 1 - , - I - I - , - ! - - ! - I - ! - ! - ! -
550.000 - 599.999 ! - I - I - ! 2 ! 1 ! - ! - I - ! 1 -! 11!1 
600.000 - 649.999 - ! - I - 1 11 ! - ! 2 . 1 1 ! - ! - ! - ! -
650.000 - 699.999 ! - ! - 11 1 - I - ! 1 2 ! - - I - ! - ! -
700.000 - 749.9)9 ! - 2 ! - ! -! 1! 1! ! - ! - . -! -!­
750.000 - 799.999 1 - I - ! ­ ! - , ­ ! ­ : 1 I - , -. , - ! -
800.000 - 849.999 1 - I - I - I - ! - I - ! - ! - ! - ! - ! - ! -

850.000 - 899.9,9 , , - , - - , - , , - , - , , - , , 
900.000- 949.999 , - I - 1 3 ! - I - ! - 1 -! -! 9 ! -! -'­
950.000 - 999.999 I - I - I 3 1 - I - ! - ! - I - ! - I - ! - -

1.000-000 - 1,499.999 ! - I - 1 3 ! 2 , - ! - ! - I - : - ! - ! - I -

1.500.000 + ! - ' - ! - ! 5 ! - ! - ! - I - I - ! - ! - ! -

Total 	 123 ! 30 1 85 !101 !102 I 84 .88 .74 1 59 1 - ! 21 !17 
'I 	 f I I I
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Tableau 9 Suite
 

Intervalles do Revenu! ........ T'ill de Mnage
 

Familial ! 13 1 14 ! 15,! 16. ! 17.1.18 19. 20 1 21 ! 22 , 29 !Total
 

m 
 pm '! ., "I ! I"'! 1 ! I 

- 9.999 ! - ! -1 -, 1 I - ' - ! - ! - - , - , -115 
•.10.000 - 19,999 -1 - 20I•... 

20.000 - 29.9)9 1 1 _ _ _ - ' - - 18- - - - a.8 
30.000 - 39.999 54 

9-.
 - - 0- - - - 44
50.000 - 59.999I - ! - I - - I - I - - ' 35' 
60.ooo - 69.999 !- - ! - ! - ' - I -! - 48 
70.000 - 79999 26000- - " ' - I' - ". - "99 " 1 - I-- " ! - - I - - ' -- "553 
80.O 1 ! *1. _ ! 1 . I. - I - " - ' 32 
90.000 - 99,999 I- - 26 
100.000 - 109.9)9 1 1 - ! - - - ! ! - !- - ! - 38 
110.000 - 119.999 !- ! _ . - .-!- - - !- - - 17 
120.000 - 129.999 1 2 . _ I _ -I _ I! A - - 27 
130.000 - 139.999 !1 - _ ! _ I _ ! ' 13-
140.000 - 149.999 ! ! ! - ! 1 - 2 913 
150.000 - 159o999 . - I , - I - - - - - , - 1 - ! 14 
160.000 - 169.999 I- - - 1' 1 - '2-2- 1- -29 
170.000 - 179°9')9 I _ _ . I _ I - I - . _ -_ _ ! _ 1 2180-.000 - 189.999 1 , - , 1,I 1 , -' - ' I -

2 0 

190.000 - 199.999 1 - " 1 1 " I- . . .10 
200.000 - 249.999 - ! 2 • 1 " - - ' - " - " - - • - - 45 
250.000 - 299.999 1 11 !i - .! - - . -I ' i ' "-'19

300.000 - 349.999 . - ' - " - I - " " - " - - " 1 " - "2230 99 I' ' ' 'I ' ' ' '1 
350.000 - 399999 - i - - - - - - - - 19400.000 - 449,999 - S -I " - - - " 

I 
-

I 
- • - • - • - A' - 16.1
 

450.000 - 499. 99 ! - - - - - - - - 7- -
500.000 - 549.999 -. I I I'-' - I , ,I !!
 

550.000 - 599-999 - - - - ' - - • - • - - ' - • 6
6OO.OOO - 649.999 1 - - ' - - - - - 66 
650.000 - 699.999 - - - ! - • - - - • - • - • 1 • 56
700000 - 74999 I I ! I
 
750.000 - 799999 - I - 1 - • - - " - - " - 22.- " "- " 


I I I II .8.0 - 849.99I I I 
850000 - 899.99) 1 - - " - " - " - " - " - - '- - " - " 5 
900.000 - 949.999 , - - 1 - - - - • - • - • - • - 121.50o000-- 89 o'6' - " - • - • - - •950000 - 9999- I I
 

1.000;000 - 1.499.999 - - - " - • - • - - • - • -.I• - I -
I 

Total 1 5 1 - . 3 4 1 1
900.0----- - - - - - -- - --_• m -- ---"----- -- •
- - - --- " -- _
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2.19. Revenus et Besoins Fondamentaux
 

La question critique est de. savoir si le revenu:familial est
 

suffisant pour satisfaire les besoins fondamentaux. Cette enquete
 

repond A la moiti6 de la questicn et cela uniquement pour la population
 

urbaine. Une r6ponse A l'autre moiti6 de la question exigerait une
 

d~finition des besoins fondamentaux et la quantification de leurs coats
 

par personne et par famille. Une fois la definition 6tablie, elle
 

pourrait devenir le crit~re pour determiner le nombre de personnes dont
 

les revenus sont en dessous du niveau minimum, pour ainsi pouvoir
 

pr6ciser l'importance du probl~me des besoins.
 

2.20. Revenu par R6gion
 

Le tableau 10 pr6sente le revenu familial annuel par r6gion.
 

Rappelons que la taille des 6chantillons diff~re d'une rgion A l'autre;
 

ce qui empoche de tirer des conclusions valables. Par exemple, les
 

deux menages ayant des revenus inf6rieurs A 10.000 UM dana la 4 6me
 

r6gion ne peuvent pas 6tre compares aux six familles dans la 6 6me r6­

gion ayant les memes revenus. Il est possible, tout de meme, de faire
 

une comparaison entre les regions sur la base des revenus moyens, au
 

moins pour les r6gions dont la taille de l'6chantillon 6tait suffisam­

ment importante pour &tre significative statistiquement. Les revenus
 

r6 gionaux moyens sont les suivants:
 

R6gion Ville Revenu Annuel moyen par famille (UM) 

0 Nouakchott 70,000 

4 Ka6di 90.000 

6 Rosso 80.000 

7 Atar 150.000 

8 Nouadhibou 140.000 

11 Zouerate 120.000 

12 Akjoujt 50.000 

.. /@.
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Ii nlest pas surprenant que Zbu6rate et Nouadhibou aient des reve­

nus moyens 6ev6s, 6tant donn6 l'importance relative du secteur moderne 

villes; et qu'Akjoujt, dans une rCgion 6cononiquener faibl1.aitundans ces 


revenu si bas; Ka6di et Rosso so trouvent au milieu° Ii est quand meme
 

6tonnant qu'Atar ait un revenu si'61ev6 et que Nouakchott en ait un si
 

bas.
 

Comme nous l'avons indiqu6, Atar avait un taux de chomage plus
 

olev6 quo les autres r~gions; mais apparemment cela est la cons6quence
 

du nombre disproportionn6 de personnes exergant des professions bien
 

remuner6eso Nouakchott repr~sente un cas semblable, la distribution -des
 

revenus A Nouakchott repr6sente une large gamme, allant depuis l'absence
 

compl~te de revenus jusqu'aux plus 61evse Vu l'importance de la popula­

tion et la nature plus moderne de l'6conomie il y a des familles ayant
 

des revenus plus 6leves quiailleurs dans tout le pays. N6anmoins, la
 

presence de nombroux ch~meurs vivant surtout dans les bidonvilles avec
 

tr~s peu de revenus fait baisser la moyenne des revenus A Nouakchott, o
 

se situe les revenus les plus importants.
 

ooo /ooo*
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Tableau 10: R6partition des -ievenus des Meanages par R6gion et par 

Intervall& de ievenu 

-------------------*-------------------------------------------------

Intervalle, de Revenu. R6gion3

! 10 I 2 .' 3 , 4 ,; 5 ; 6. .7 - 6 99 10 .11iiO6 7 ! , !,-, . 12 .4 ! - 5! -­1 

1 . 9.999; 7!- 2 4 6 2 1 1 
1l.000 - 19.999 12 ! 1! 1 -! 3!-! 1 

* 20.000 - 29-99 15 2 3 !4 ! 2 6 ! 2 !-! !- 1!4! 30.000 - 39-999, 38! 1 !- 2 !- 5 !4 !5 !1!- I t 4, 

40.000 - 49.999, ! - I - ! 3 ! - ' 7 ! 1 ! 8 ! -2
 

50.000- 59.999, 8! - - , 3 - ' 4 35 ! 4 ! -3
 
60.000- 69.999 39! - I - ' 2 ! 1 ! 1 ' 7 
 ! 1 - ! - 1 1 ! 1 
70.000- 79.999! 39! - ! - 1 ! - 1 2 ! 1 ! l ­ ! - !13 ! 1 ,
80.000- 89.999 19! - I - 1 - ! ! 1! 7 - ! - 6 ! -I 4 - I ! 
90.000 - 99.999 20! - ! - 5 ! - 33 ! ! 3 ! - ! - ! 4 !- 1 

100.000- 109.)99, 16! ' 14! 7! 11! -! 1!- - - 1 -! 4! 
S110.000 - 119.999! 3! - ! - I - I - I - 1 1 ! 7 ! 1 ! - ! 1 ! ­
* 120.000 - 129. 99 17! - ! - ! 1! - 4 1 3 ! 9 ! - I - ! 1 I 1! 

130.000 - 139o999; 5! 1 1 - I - I - ! 1! 1!3 -! -!2! -3! 
140.000 - 149.999 10! - 5 3 ' 3 ! i 1 - ! - I 4 ! 1- 3-
150.000 - 159.999, 6! - I - 1 - ! 2 - ! 5 I - ! 1 I - I ­

* 160.000 - 169)999, 7! - - - - 1i - f 4!-! -! 4! -! 
170.000 - 179.-999 ! 6 , '- I - 1 !, - - ' - 1 1 ­
180.000 - 189.999, 6 . - . 2 - 5 66 9 1 . .
 

, 190.000- 199.90c, 2! - I - ! 1 - , - - 1 1, I
- - 1 1 1 1! 
200.000 - 2Li99)9 12! - ' ­ 1 2 1 - 1 5 ! 6 1 7 1 - I - 1 4 1 ­

! 250.000 - 299.9 , 31 - I - ! - - 1 !1 6 ! 7 1 - ­ ' 2 1 ­
300.000 - 349.999, O! - - I - ! 3 -3! -!3- -213! 2! 

350.000- 3/9.999, 4! - - - -! 1! 6! -! 1! 4! -! 
400.000 - 4-9.9 5 2 
450.000 - 499.999; 3! ' - - - - I - 4 - ' - ' ' 
500.000 - 5 49999 ; - . ­ - - - . . 2 . . ...-. 

! 550.000 - 599-99 2 - ' - , - , , 1. , - -_ , ­600000 - 649.99, 6! - - _ , _ I _ I -1 11! - ! - ! - I ­

0t50.000 - 699.999, 1! - -! -! -! 1! -! 1! -1 - : - ' ­?00.000 - 749.999, 1! -! -! -! - ! -! -! 1! -12! 2 -!
I 750.000 - 799-)99, 11 - - - I - I - I - 1 11 1 - ! - I - I -

800.O00 - 49650 -. 9 9 9, -_! - II -
- I -

-
' ' - 1 - - - , i- - I I - - ­650.000 - 699.999, . .... I _ _ - I I I . . .
. .
 

900.000 - 949.1)99; 11 - -! -! -! -! -! 11! -! -! -! ­
950.000 - 999.99, ! - , - 1 -! _ l -_! i1! -! -! -! ­

,i.000.000 - 1,499.999 :I - _ - _ ! I _ I _ , _ I - ! _ I _ I 
_
±1.500.000 1! I - ­4 - I I - I - I - ! 1 ! - I - I - l ­4 -- -- -- - - - --- .... -"-....-1 ---- --. ..---- "-iI 

Total 1366; 8 43" 7 66 "56 ;140" 3" 9 56 26
 
.4----------------------...----.....--........................ 
.........................
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2.21 Revenus et Professions
 

Le classement des donn6es sur les revenus par profession, chez les
 

personnes ayant des revenus a donn6 des r(sultats peu significatifs
 

comme on s'y attendait, les professions techniques et lib6rales avaient
 

tendance A etre mieux rAmun6r6es que les professions non qualifi6es.
 

Une seule conclusion surprenante 6tait peut- tre l'existence d'une
 

aussi large gamme de revenus dans une merme profession; par exemple
 

chez les agriculteurs, les commergants, les -bouchers, les chauffeurs etc.
 

Ceci peut, finalement etre da au fait que dans un syst&me de classifi­

cation professionnelle A deux chiffres tel quecelui du recensement,
 

une "profession" peut donc repr6senter un ensemble de plusieurs profes­

6
sions li~es et cimportant une grande varikt de comp~tences, d'o-h
 

d6coulent ces grandes diff6rences de r~mun~ration.
 

2.22. Activit6s Secondaites des M6nag6res et leurs Revenus
 

Comme cela est indiqu6 dans la figure.11, il y avait 17 m6nag~res
 

qui ont signa16 un revenu de six activit6 s diff6rentes. Les donn6es
 

disponibles sont trop restreintes pourqu'on puisse en tirer une conclu­

sion autre que celle qui est 6vidente; sur 762 menag~res seules, 17
 

ont signal6 un revenu de sources secondaires et les revenus soi. relati­

vement d6risoires.
 

*,.o/oo. 
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3. Conclusions et Recommandations 

Dans les par.agraphes pr6c6dents nous avons pr6sent6 nos r6sultats
 

concernant l'emploi et les revenus. Dans ce dernier chapitre sont
 

pr6sent6es quelques conclusions et remarques concernant les r6sultats
 

de notre 4tude.
 

3.1. Taux de Chornage trop 6 1ev6
 

La conclusion la plus importante pour les plannificateurs W scnt 

les taux de ch8mage urbcin et officiel extr~mement 6lev6s, plus particu­

li~rement chez les jeunes. Ces t.ux sont particulirement inqui6tants
 

quand on les consid~re conjointement avec d'autres facteurs
 

a) Une comparaison avec les taux de ch~wnage calcul6s d'apr~s 

le recensement sugg6re la possibilit6 d'une s6rieuse d6t~rioration de 

la situation .;conomique, en ce qui concerne le chomage pendant ces trois 

derni~res ann6es. (Cela aurait pu se passer mcme pendant une p6riode 

de croissance 6conomique A cause du taux rapide de s6dentarisation et 

d'urbanisation des nnmades et A cause de l'expansion rapide des forces 

de travail dile A la croissance de la population, des 6lves quittant 

les 6coles et de l'immigration 6ventuelle);
 

b) Le second facteur est le sous-d~veloppement, qui est aussi
 

6vident dans les zones rurales.
 

L'importance de ces taux de ch~mage 6lev6s oblige A entreprendre
 

des efforts plus pouss6s. que ceux que l'on croyait ndcessaires A
 

l'origine, afin de satisfaire les besoins fondamentaux des populations
 

et de stimuler la croissance 6conomique.
 

Les taux do ch~mage signal6s ici sont si 6lev6s que l'on devrait
 

consid6rer la prise de mesures d'urgence servant A faire baisser le
 

ch8;mage actuel.
 

. . /. . 
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3.2. Faiblesse des Revenus
 

La seconde conclusion importante de cette enquite est que les reve­
nus familiaux de beaucoup de n6nages, y compris un grand nombre de
 

ceux qui ont des membres qui travailleittsont trop bas. Name sans 
un
 

"indice de pauvret " ou une sp6cification du niveau des revenus
 
indispensables A la satisfaction des 
besoins fondamentaux, il est 6vident
 

d'apr~s les donn6es, qu'il y a trop de familles qui vivent A un niveau
 

de subsistance pr6caireo Un autre aspect de ce faible niveau de
 

revenus touche a l'6conomie :.le manque de revenus disponibles fait que
 

la majorit6 des gens n'ont pas les moyens d'acheter un bon nombre de
 
produits ou de services, cela signifie 6galement que les 6conomies
 

sont trop basses pour fournir les investissements n6cessaires A la crois­

sance 6conomique.
 

La cr6ation d'emplois devrait etre aussi accompagn6e d'une augmen­
tation g~n6rale de la productivit6 des travailleurs et des agriculteurs
 

et d'une amelioration des qualifications des travailleurs actuels et
 
futurs. Ainsi, l'augmentation des salaires pourraient faiv'e monter le,
 

niveau de consommation.
 

3.3. Extension du Role et des Responsabilit~s de la Direction du Travail 

Il est certain, d'apr~s l'enquete, que les forces de travail
 
donnent beaucoup d'importance A la Direction du Travail et a ses Inspec­

tions r6gionales, non seulement dans le r6glage de leurs dol6ances, 

mais aussi dans la qu6te de travail. N6anmoins, la Direction du Travail 

n a ni le8 moyens financiers, ni le nombre ad6quat de personnel form6 
et experiment6, n~cessaire A dynamiser le processus pour trouver-du tmravail. 

. .. / . .. 
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II est tr~s encourageant de constater les tentatives d'un certain
 

nombre d'inspecteurs du travail qui cherchent activernent des einplois
 

au lieu de rester dans leurs bureaux en constituant des dossiers d'emplois
 

d'une mani~re passive.
 

3.4. Besoin d'un vaste programme de Plannification des Ressources Humaines
 

Le fait qu'il existait le besoin d'effectuer une enqu~te %omme la
 

notre, et l'absence d'autres renseignements, capables do soutenir ou de
 

contredire les r6sultatsz accentue la n6cessit6 d'un programme coherent
 

et permanent de collecto et d'analyse de donn~es.
 

Les th~mes trait6s dans n'tre enquete ne repr6sentent que quelques 

uns des problimes dont les donnaeassont.utiles afihd'Clrer-des 

politiques dans le domaine de l'emploi 

3.5. Rapport Travailleurs/population inactive trop 6lev6. 

II existe un trop grand nombre de personnes d6pendantes A la charge
 

d'un petit nombre de travailleurs. Les 6tudes d6mographiques indiquent
 

que le rapport entre le nombre d'enfants, plus les personnes E1g6es et
 

les adultes actifs, neY(ntinuer A croitre dans un proche avenir, ce qui
 

6
aura pour cons quence d'aggraver le probl@me. A fur et mesure que la
 

soci6t6 6volue depuis une 6conomie traditionnelle de semi-subsistance
 
vers une "conomie monetaire et salariee, les possibilit6s d'emplois
 

principaux et secondaires pour les enfants et les m~nag~res vont graduel-"
 

lement disparaitre A moins qu'on ne leur en pourvoie d'avance, d~s
 

nsintenanit. L'existence de ce ph' nom6ne est 6vident si l'on fait la com­

paraison entre le r8le n6gligeable de la jeunesse urbaine entre 12 et 14
 

ans dans l'tconomie, comme nous l'avons d6termin6 dans notre enquete,
 

.a 00 
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avec le role important de la jeunesse rurale entre 12 et 14 ans, comme
 

cela ressort du recensement.
 

3.6. Besoin d'un grand nombre de programmes de Formation de la
 

main-d'oeuvre
 

Il est 6vident, d'apr&s l'enquete, que l'apprentissage, lapratique
 

et l'exp6rience individuelles sont les principaux moyens d'apprendre
 

les m6tiers.
 

Ces m6thodes ne devraient pas gtre abandonn6es, et en fait, elles
 

devraient etre encourag6es le plus possible puisqu'elles continuent
 

A etre d'une importance primordiile. Quoi qu'il en soit, il faut entre­

prendre plus d'efforts dans la formation professionnefle formelle et
 

non-formelle. Le programme du C.F.P.P repr6sente un i'mportant pas en
 

avant.
 

L'enquete souligne le fait qu;une des principales raisons du ch~ma­

ge c'est le nombre trop 6lev6 de travailleurs sans autres qualifications 

que celles des professions traditionnelles Qu le travail manuel. 

En plus de fournir des qualifications permettant aux ch~meurs de trouver
 

des emplois, les r6sultats des programmes de formation doivent permet­

tre aux travailleugs d'augmenter leur productivit6, et de la meme faqon,
 

leurs revenus.
 

307.. Besoin d'Emplois chez les jeunes hommes 

Les taux extremement 6lev6s de ch~mage chez les jeunes hommes entre
 

20 et 24 ans sont tr-s i.nqui.tants. L'embauch, des jeunes de ce groupe
 

d'iige est partieultisrement souhaitable ad moment oa ils-se marient
 

et quand ils d~butent leurs carrieres.
 

e. *o/. * 0 
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3.8. Besoin d'accroCtre le Taux d'Emplois Fcininins
 

Le rapport homme/femme parmi les travailleurs et le d6sir de
 

travailler, exprim6 par les m6nag~res laisse pr6sager que, s'il existait
 

des possibilit6s d'emploi, les femmes pourraient apporter une contribu­

tion plus importante au revenu familial et A l'6conomie.
 

3.9. 1joyens d'am~liorer la Contribution de l'Education au D6veloppement
 

Economique
 

Un 	syst6me 6ducatif int6gr6 doit contribuer au d6veloppement 6cono­

mique. Les analyses des syst~mes d'6ducation formelle et non-formelle
 

Indiquent qu'ils n'exercent que peu d'influence dans la preparation d'un
 

nombre signifiant d'enfants, de jeunes et d'adultes au travail productif
 

dans leurs communaut6s ( rapports du RAIMS sur '16ducationformelle et 

non-formelle).
 

Il existe trois composantes fondamentales d'une strat6gie qui doit
 

resserer les liens entre l'ducation et l'emploi :
 

1) La restructuration des programmes et des m6thodes de
 
l'6ducation traditionnelle islamique, de '16ducationnon­
formelle visant l'alphab6tisation et de l'4ducation formel­
le g6n6rale afin de donner A ces institutions une dimension
 

de 	formation professionnelle.
 

2) 	Donner une fonction p6dagogique aux services concern6s par
 

le d6veloppement. Ainsi le service de l'Agriculture, le
 
service de l'Elevage et des organismes de sant6 publique
 
pourraient aider les 6coles A s'orienter plus vers la
 
formation pratique et ceux-la pourraient jouer un role
 
important de formateurs informels aupr~s des communaut6s.
 

3) 	Le renforcement et la cr6ation d'organismes professionnels
 
qui pourraient servir de cadres pour l'am6lioration des
 

qualifications des membres et en meme temps les aider A
 
se procurer des outils, des mati~res premieres et A avoir
 
acc6s aux march6s et aux cr6dits.
 

see/***
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3.10. Importance du Potentiel des Forces de Travail
 

La gamme et la diversit6 des professions r6v61 dansoette enqugte,
 

l'ing6niosit6 des entrepreneurs, observie particuli~rement dans l'enqu~te
 

du secteur non structur6, les caract6ristiques individuelles remarqu6es
 

dans lea 6tudes sociologiques et les donn6es de notre enquete qui
 

d6crivent la situation actuelle, sont tous t6moins d'une-grande vari6t6
 

de capacit6s et d'un potentiel pour le d~veloppement des ressources
 

humaines en Mauritanie.
 

see/ GV
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ANNEXE 1
 

M6thodologie de 1'Enqu~te sur l'Emploi effectu~e par le
 

RAK. en 1980 

1. Vue g6n6rale
 

Cette enquete a 6t6 bas6e sur un 6chantillon de 750 m6nages pr6lev6s
 

au hasard dont :
 

132 ruraux
 

618 urbains
 

750 total
 

Les m6nages ruraux 6taient localis6s dans 32 villages choisis au
 

hasard : c'6taient les memes villages que ceux choisis pour l'Enquete
 

du 1RA M sur les qualifications mentionn6at oi-de S. 

Les m6nages urbains 6taient distribu6s de la fagon suivante
 

Ville Nombre de Mnages
 

Nouakchott ..................... 360
 

Nouadhibou ............................ 120
 

Atar ........................... 60
 

Ka di .......................... 56
 

Akjoujt ................................. 18
 

Zou rate ....................... 90
 

Total .................................. 750
 

. a ./, a a 
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Dans chaque m6nage nous avons rassembl6 des informations de 5 cat6­

gories de travailleurs c'6taient
 

- Les proprietaires,
 

- les travailleurs familiaux non salari6s,
 

- des salari6s ne faisant-pas paktie~des domestiques,
 

- chomeurs.
 

Les donn~es principales rassembl~es chez chaque travailleur 6 taient 

- Postes dejA occup6s, 

- activit6s 6conomiques secondaires,
 

- nombre de changements de travail depuis cinq ans, 

- nature du travail il y a cinq ans: urbain ou rural, 

- nature du travail actuel urbain ou rural. 

2. S61ection de l'Echantillon de Mnages Ruraux
 

Pour l'6chantillon rural de 32 villages, le processus de s6lection
 

comprenait les d6marches suivantes
 

- Un 6chantillon de 132 mnages 6tait d6termin6 comme
 
devait etre l'4chantillon maximum vues les contraintes
 
des ressources, 

- la moyenne nationale des tailles de m6nages 6tait d6ter­
min4rA 5,6 personnes dans un rapport pr6liminaire du
 
recensement.
 

- le nombre de m6nages dans chacun des 32 villages a 6t6 
evalu6 a 8.945 A l'aide du chiffre 5,6, 

- les 132 m6nages 6taient distribu6s dans les 32 villages
 
proportionnellement A la distribution du nombre total
 
des manages dans ces villages.
 

0 * */. . 
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Un surveillant 6tait envoy6 dans chacun des 32 villages pour 

choisir les m6nages destines A &tre inclus dans l'6chantillon, en utili­

sant la procedure suivante : 

-Dans chaque village le surveillant a commenc6 A la plus 

ancienne mosqu6e. Le dos tourn6 A celle-ci, le surveillant
 

partait vers le Nord en traversant A pied quatre unit6s
 

(des pat6s de maisons, dans les villes et des unit6s d'habitation
 

dans les villages); A la quatri~me unit6 il tournait vers l'Est,
 

traversait quatre unit6s et choisissait lo quatri6me pour l'en­

qu teo
 

Ensuite, l'inspecteur se tournait vers le Sud, marchait et choisis­

sait la septi6me unit6 sur sa droite. Ensuite, l'enqueteur se dirigeait
 

vers le Nord, et en marchant choisissait la neuvi~me unit6. Ces marches
 

circulaires expansives et s6lectives se poursuivaient jusqu'au moment
 

o t lienqueteur avait choisi le nombre n6cessaire de mnnages dans chacun
 

des 32 villages.
 

Dans les villes comme Ka6di, qui sont r6parties en arrondissements
 

oette proc6dure du choix d'6chantillon 6tait employee dans chaque
 

arrondissement.
 

3. S6lection de l'Echantillon de N6nages Urbains 

'16chantil-
Pour Nouakchott, la premiere 6tape dans la s6lection de 


lon 6tait de donner un numero A chaque maison hormis les bidonvilles.
 

Nous avons utilis6 3 cartes pour ce besoin : l'une pour la partie
 

centrale de la ville, la seconde pour le 56me et le 6 6ine arrondissements
 

la troisi6me pour le ler et le 26me arrondissements de la ville.
et 


***o/ . . 
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La carte du centre de Nouakchott nous a 6t6 procur6 par la Division
 

des Statistiques du Minist~re de l'Economie et des Finances.
 

Les deux autres cartes ont 6t6 fournies par la SONELEC, la Soci6t6
 

Nationale pour la Distribution d'Eau at d'Electricit6. Ii n'existait
 

pas de cartes des bidonvilles. Apr~s avoir nurii6rot6 les maisons, sur les
 

cartes on a choisi un 6chantillon au hazard de 240 maisons dans la
 

partie centrole de la ville. Ces maisons 6taient ensuite enquet6es. Lors­

qu'il y avait plus d'un m~nage dans la maison, on choisissait le premier
 

m6nage a droite de l'entr6e pour l'enqu~te.
 

@uand aux parties de la vill6 se trouvant A l'ext6rieur du "centre
 

ville", on les a d4finies comme zones de tentes eL de baraques r6siden­

tielles, et sur les cartes comme elles ne figuraient pas on a utilis6
 

d'autres techniques de s6lection,
 

La population des parties ext~rieures de la ville 6tait consid~r6e 

comme deux lois moins importante que la population du centre de la ville 

de Nouakchott; ainsi l'4chantillo'i 6tait 6tabli & 120, soit la moiti6 

de l'6chantillon utilis6 pour le centre. Cette estimation de l'importance 

relative de la population dans la partie centrale at. dans les parties 

ext6rieures ou p6riphriques do la ville 6tait tout a fait ad hoc 6tant 

donn6 qu'il n'y a pas de rapports ou d'6tudes concernant la population
 

dans la partie priph6rique de la ville. 

Deux tiers de la population dans les zones p6riph~riques 6taient
 

6valu6s comme r~sidents du 56me et du 6 6me arrondissements et le tiers
 

qui restait, 6tait consid6r6 r6sident dans le ler et le 26me arrondis­

sements, dans le quartier du Wh:;rf et la zone de Tigent, pour lesquelS..
 

n'y a pas de cartes disponibles.
 

* ./ . 
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L'rchantillon de 120, a 6t6 reparti ainsi : 80 m6nages ont 6t6
 

attribu~s au 56me et au 6&me arrondissements. Les 40 manages restants
 

ont 6t6 allou~s au ler et au 2&me arrondissements, dans le quartier du
 

Vharf et la zone de Tigent.
 

Les m6nages pour 1'6chantillon des parties p~riph6riques de la
 

vile ont 6t6 choisis de la faqon suivante
 

- Tous les points de distribution d'eau 6taient localiss 

dans les parties p6riph6riques de la ville. L'enqueteur 

6tait situ6 devant chaque point de distribution d'eau, le 

dos tourn6 vers la mosqu6e 6entrale de Nouakchott. Ii 

marchait en comptant cinq maisons et choisissait le cinquieme 

sur sa droite pour l'enqu~te. Ii continuait 6 marcher tout 

droit et prenait une maison sur cinq pour l'enquete jusqu'A 

ce qu'il arrive au d~sert. Ensuite, il retournait vers le 

point de distribution d'eau et marchait vers la mosqu6e
 

centrale en choisissant une maison sur cinq A sa gauche
 

jusqu'A ce qu'il arrive au bout de la ville. Puis, il retour­

nait au point de distribution dleau, et, le dos tourn6 vers
 

la mosqu6e centrale, il tournait de 90 degr~s A gauche et
 

marchait tout droit en choisissant une maison sur cinq A sa
 

gauche pour l'enqu~te. S'il n'avait pas r6ussi A choisir
 

10 maisons avant d'arriver au d6sert, il retournait au point
 

de distribution d'eau et continuait tout droit dans la direc­

tion oppos6e, en choisissant de nouveau une inaison sur cinq
 

A gauche jusqu'& ce qu'lil en totalise 10.
 

La meilleure 6valuation du nombre de m6nages pour l'ensemble de
 

Nouakchott se trouve dans le recensement de la Mauritanie de 1977.
 

*@oo/ooo*
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Le recensement 6value la population totale de la ville A 134.704
 

en 19771)
 

Pour Nouadhibou, il existe des cartes pour la partie centrale
 

permanente de la ville et pour Cansado, une ville situ6e A 10 km de
 

Nouadhibou oa vivent les employ6s expatri6s et locaux de la SNIM
 

(Soci6t6 Nationale Nini6re).
 

Nous avons num6rot6 les maisons rur la carte de Cansado et nous en
 

avons choisi 32 au hasard. Les parties restantes de Nouadhibou, indiqu6es
 

ou non sur les cartes 6taient divis6es en 7 districts. Chaque district
 

est reconnu par les habitants de Nouadhibou et chacun est compos6 d'une
 

classe sociale ou d'une ethnie distincte et une grande partie d'entre
 

eux a son propre gouvernement local. Nous avons 6valu6 l'importance
 

relative de ces 7 districts d'apr~s des constatations faites lors d'une
 

visite sur le terrain afin de compl6ter leur description incompl~te sur
 

les cartes. Nos conclusions sur la taille des districts nous ont permis
 

de r6partir l'6chantillon de 88 manages.
 

Les points centraux tels que les 6coles, les principaux magasins
 

et les mosqu6es 4taient choisis et utilis6s comme points de d6part pour
 

la s6lection de m6nages. La m6thode de selection des manages 6tait la
 

meme que celle d6crite ci-dessus vgur Nouakchott; les meilleurs estima­

tions de la population totale de Ncuadhibou proviennent du recensement 

de 1977. 

1) Voir Recenr-ement de la Mauritanie de 1977, tableau informatis6 TD 02.
 

*Go/***
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Pour toutes les autres villes de la Mauritanie, Atar, Rosso, Ka6di,
 

Akjoujt et Zou6rate nous avons utilis6 la mgme proc6dure. On a identi­

fi6 les districts distincts, avec les estimations de leur population
 

et l'6chantillon a 6t6 distribu6 sur la base de ces estimations.
 

On a identifi6 les points centraux qui servaient de base de s6lec­

tion des m6nages sp~cifiques inclus dans l'6chantillon de chaque
 

district. La m6thode utilis6e, pr~c~demment d~crite pour Nouakchott a
 

6t6 utilis6 pour choisir les m6nages. Ii exixcait des cartes pour cer­

taines p&irties de ces villes, mais elles ont 6t6 jug6es trop incompl~tes
 

en ce qui concernait des informations utiles.
 

Une lois de plus, le recensement de 1977 fournit les meilleures
 

estimations de la population totale de ces villes
 

Ville Recensement de la population de 19771)
 

1. Ka6di ... ................... 20 707
 
2. Zou6rate .............. i9.473
 

3. Rosso ........................ 16.5io
 

4. Atar ........................ 16.180
 

5. Akjoujt ................... 8.042
 

1) Voir Recensement de la Mauritanie de 1977; fichier Vil>7e.
 

.ooo/ .. 
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Les 6valuations de la population de ces 7 villes comprises dans
 

lenquete sur l'emploi sont pr6sent6es dans le tableau 1.
 

Tableau 1: Recensement de la population des zones urbaines comprises
 

dans l'enquete sur l'emploi
 

Cites 	ou villes ! Recensement de population de 19771 
4------------------------------------4----------------------------------­

! 	 I 
* 	 Nouakchott " 134.704 

Nouadhibou ................. 21.930 

* 	 Katdi .. ................. 20.707
 

Zou6rate ................. 19.473
 

Rosso .... 16.510 
I 
I 

Atar ......... ........... 
! 

16.180 

Akjoujt .... o .. ... . . 8.042 

4---------------------------------- 4 -----------------------------------

Total .............. ' 237.546 

4------------------------------------ ---------------------------------­

1) Source : Chiffres pr41iminaires du recensement de BCR 1977.
 

. o /ooo 
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4. Facteurs'd'Agrandissenents de l'Echantillon Rural
 

L'agrandissement de l'chantillon rural pour l'Enquete d'Emploi 

est d6fini par l'6quation suivante 

772964 (1/132) =.i.o46 

oa 713.620 = population rurale totale de la Mauritanie.
 

5,6 = nombre moyen de personnes dans les m6nages ruraux
 

132 = nombre de m6nages interviem6s dans 1'4chantillon rural
 

de 32 villages.
 

*5.. Facteurs d'agrandissement de l'Echantillon Urbain
 

Dans la totelit6 de 1'6chantillon de m6nages on a utilise lea
 

facteurs d'agrandissement d6jA utilis6 dans-la composante urbaine de
 

1'Enqu~te sur 1'Emploi.
 



ANNEX 2
 

Enquete sur 1'Emploi
 

I.Nom de l'Enqu~teur
 

2. Manage N_
 

3. Rggion Administrative
 

4. Dpartment
 
5. Ville/Village
 

6. Arrondissement
 

7. Langue de l'Enquete
 

I. Feuille ricapitulative des activit6s des membres du menage
 

Membres du Activit6 Princi- Activit6s Secon- Observations de
 
.Mnage pale daires l1Enqu-teur
 

2. i 
3.
 

4 . __ _ ... . ... 

5. 

6. 

7. 

8. 
9. 

10.
 
]I.
 

12.
 

13.
 

14.
 

15.
 

16.
 

17.
 

18.
 

19.
 

21.
 



: I. Feui _le Individuelle • Travailleur 

N* du m~nage
 

Nom de l'Enqueteur
 

1. No de la personne sur la feuille r~capitulative '_ '
 

2. Relation de parent6 de la personne interrogie.avec le chef du 
Minage M 

3. Ethnie 	 4. Nationalit_
 

5. Lieu de naissance 	 6.. Sexe
 

7. Age .
 
,. n~umnpunsm aunmmunmbS . 

Acttvitfi principale 	 Obsero-tion de 

II.1. Pour qui trava.ille;-vous ?
 

A. Vous-meme/--- (voir seulement II.I.A.)

(C'est-a- it proprifitaire)
 

S. Dana unte entreprise familiale / /(Voir ieuleme-it TI.I.B. ; e'.est-*a-dirre
 
aide famili4;, domestiques non salaries)
 

C. Dana une autre entreprise /-7 (voir
seulement II.tI.C.; c'est- -dl--T- salaries
 

et apprentis)
 

D. Domestique salarig -- (voir seule­
merit II.I.D.) 

JI.I.A.) Travaille pour elle-meme : 

Indiquer et d~crire en d6tail votre 
travail 

? 	Pourquoi avez-voue choisi ce travail
 
au lieu d'un autre ?
 

* Comment avez-vous entrepris le d6but de
 
votre travail
 

(voir 11.2.)
 



Observat9An-de
 
1'Enqu'teur
 

II.I.B,' Travaille pour la famille (domestique, ---........
 
1-e -fam-ia 1,appr et--e .c-..... 

,Pouvez-vous nous indiquer et d~crire en
 
d~tail ce que vous faites comme travail ?
 

oPourquoi avez-vous chdisi ce 
travail au
 
lieu d'un autre ?
 

,(voir 11.2.)
 
II.I.C.) Travaille pour une entreprise quelconque:
 

oPour quelle entreprise travaillez-vous?
 

,Pouvez-vous indiquer et d6crire en d6tail
 
ce que vous faites comme travail ?
 

oQuelle est 1'activitg de l'entreprise
 
pour laquelle vous travaillez ?
 

*Comment avez-vous obtenu votre emploi
 
'actuel
 

.Pourquoi pensez.-vous que vous avez 
t
 
choisi pour ce travail au lieu d'une
 
autre personne ?
 

(voir 11.2.)
 

oQuelles sont les difficult~s que vous
 
rencontrez dans votre travail
 

Avec votre patron
 

Avec vos coll6gues
 

Autres difficult~s_
 



Observation de
 
En..tur-....


II.I.D.) 	Domestigue, Berger salari6
 

Pouvez-vous indiquer et d~crire en detail
 
ce que vous faites comrne travail ?
 

,Pour qui 	exactement faites-vous ce travail?
 

oPourquoi avez-vous choisi ce travail au
 
lieu d'un autre ?
 

oQu'avez-vous fait pour obtenir ce travail ?
 

(voir 11.2.)
 

11.2. 	 Combien d'houres travaillez-vous par se­
maine ?
 

11.3 	 Depuis quand faites-ivous ce travail ?
 

Activitg 	secondaire
 

11.4. 	 En dehors de votre activitg principale, 

avez--vous un autre travail ? 

Oui / / Non / / 
Si oui, lequel ? 



-11.5. Quand accomplissez-vous cette seconde acti-
vit6 ? 

a) durant une pdriode particuli~re 
de lVann~e 

b) toute l'ann6e 
c) en m~me temps que votre activitg 

principale 
d) ________pendant vos heures de libert6 

e) ne la .'-pratique pas actuelle­
ment 

Observation de 

--- ....... 

11.6. O5 accomplissez-vous cette activitg ? 

11.7. Comment avez-vous appris votre second metier? 

Activit~s pr6c6dentes
 

11.8. Que faisiez--vous avant votre travail actuel?
 

Activit6 Quand 0a 
a) de 

b) de 

c) de a 

d)_ de A 

11.9. 	 Quelles sont les raisons qui vous ont pouss6
 
a changer d'emploi ?__
 

(Si la personne rie sait comment r~pondre, sug.

g6rez comme possibilit6s : "travail plus in ,

t6ressant", "attraction de la ville", "sa­
laire plus 6levl, etc,)
 



Observation de
 

....u teur­
Activit~s souhait~es 


J1.10. 	 Souhaitez-vous changer de travail ? 

Oul f-7 NON 

Si oui, pour faire quoi ? 

II.11. 	 Comptez-vous apprendre un autre metier ? 

OUI f 1 NON / / 

Si oui, lequel ? 

Formation
 

11.12. 	 Comment avez-vous appris votre travail ?
 

a) en observant vos parents
 

b) en travaillant seul
 

c) par apprentissage
 

d) a 1'cole: laquelle?
 

e) autres modes:; (pr6ciser)_ ......
 

11.13. 	 Quels sont les dipl'mes scolaires ou autres qu(
 

vous possfdez ?
 

a) Enseignement fondamental
 

b) Enseignement secondaire ler Cycle
 

c) Enseignement secondaire : 26me Cycle
 

d) Enseignement professionel (prfciser)
 

e) Autres (pr6ciser):
 

11.14. 	 Si vous ne possddez pas de dipl~mes, quel est
 

votre niveau d'6tudes ?
 

11.15. 	 Combien d'annies avez-vous passees A l'6cole
 
coranique?__
 

II16. 	 Combien d'ann6es avez.vous 6tudi~es dans les
 

Mahadras ?
 



III. Feuille Individuelle 
; sans travail
 

N0 du M6nage
 

Nom de 	IEnquieteur
 

I. N0 de la personne sur la feuille r~capitulative
 
2. Relation de parentg de la personne interrog6e avec le chef du manage
 

3. Ethnie 

4. Nationalit_
 

5, Lieu de naissance 
 6. Sexe 
 7. Age
 

;Observation de
 
III1.. Quelles sont les raisons nour lesquelles vous---l'enqu.teur 

ne travaillez pas ? 

111. 2 . Souhaitez-vous avoir un travail ? 

hi /_.__/ Non / / (Si non, voir 111,6 

Si oui, lequel ? 
1113. Avez-vous appris ce travail ? 

Oui/. Non 

Si oui, comment ? 

111.4. 	Si vous cherchez du travail, comment le
 
cherchez-vous?
 

111.5. 	Qu'avez-vous d~j5 exerc6 come travail ?
 

Travail Quand Ot 

de _ _ 

de - .A 

de 

111.6. Pourquoi ne l'exercez-.vous plus ?
 



111.7. Quels sont les diplomes scolaires ou autres 
que vous poss6dez ? 

Observation de 
_.eng2ateur 

111.8. S.i vous ne poss6dez pas de diplame, quel est 
votre niveau d'6tudes ? 

111.9. Combien d'annges avez-vous passges A 16cole 
coranique ? 

III.10. Combien d'ann6es avez.vous 6tudi~es dans les 
Mahadras ? 



lIV. Feuille MWnag~re
 

N' du m~nag.
 

Nom de l)Enquateur
 

IV.!. 	Pouvez-vous nous 
indiquer en detail ce que vous
 
faites dans le m6nage ? 
 Observation de
• 	 ' . qugteur
 

IV.2. 	Avez-vous une seconde activit6 en plus de votre
 
travail dans le foyer ?
 
Oui 	 No, /--7 

Si oui, ndmmez et d~crivez cette activitg 

IV.3. 	 Souhaitez-vous trouver un autre 	travail ?
 
Oui /-- Non / /
 
Si oui, lequel ?
 

IV.4. 	Avez-vous d6j5 appris dvautres m~tiers ?
 
Oui / 
 Non/ /
 

Si oui, lesquels ?
 

IV.5. Quels sont les dipl8mes scolaires ou autres que

vous poss~dez ?
 

IV.6. 	Si vous ne poss~dez pas de dipl8me quel est
 
votre niveau d'6tudes ?
 

IV.7. Combien d'ann~es avez-*vous passges A l'6cole
 
coranique ?
 

MV8. Combien d'ann~es avez-vous ftudi~es dans les
 
Mahadras ?
 

IV.9, Cours d'alphab6tisation
 
I)


Benamer
 

El Fellah_ )
 

Autres (pr~cisez)
 

l) Ecoles privies en langue Arabe­



V, 	Feuille Etudiant/Elave
 

N* du Mgnage
 

Nom de l'Enqueteur
 

Observation de
 

V. 	I. Cette annge-ci vous Ates dans quelles classe ? lWEnqueteur
 

a. 	Enseignement fondamental:
 

b. Enseignement 	secondaire _
 

ler cycle
 

2ame cycle
 

c. Enseignement traditionnel
 

Ecole coranique _
 

l,'hadras _
 

d. En,:.gnement sup~rieur
 

Classe i Lieu
 

Ecole _
 

Etude _
 

e) Enseignement professionnel
 

Classe :
 

Ecole
 

Etude . _
 

Lieu
 

V.2. 	Pouvez-vous nous indiquer et d~crire votre acti­
vit6 secondaire ?
 

a. 	Pendant lVann~e scolairej
 

b. 	Pendant les derni res vacances
 

V.3. 	 Quelle occupation comptez-vous faire A la fin de
 
vos 6tudes ?
 

V.4. 	Quand termineriez-vous vos 6tudes ? |
 



_ _ _ _ 

VI. Feuille du m~nage = revenus des membres du manage (Montant en UM)
 

PP : Profession Principale
 
PS : Profession secondaires
 

No d'ordre 
 Salaire bruti Bn~fice B6n6fice net Valeur des 
 Valeur de iAutres Total
 
annual fannuel, des annuel. des revenus en l'autocon-- revenus 4)
 

- Commergants produits nature 2) sommation 3);
 
__ _ _ _ _ _ _vendus1_
 

_ _ _ _ _ _ _ __P_ _ _ _ _ _ _I I PS _ _ _ _ _ 

PS
PPE 

I 
PS I 

tPS __PP 
PS

Pp

I t;PP 

-! 

[
 

PS
 

1) Exclu les consmergants
 
2) I1 s'agit d'6valuer en UM les revenus 
en nature
 
4) Evaluer les produits et biens fabriqugs et consommes par le minage lui-meme
 
5) Y compris les revenus regus de l'ext~rieur du manage
 


